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BAS-CANADA.

Montréal, 1-4 Décembre 1868. |
{| est vraiment pénible d’avoir à!

relever des misères comme celles;
qu’invente l’Opposition, pour avoir;

d’un prétexte de parler con-:
+ Ministère. . 4

Nous regrettons même de nous
y= engagés à parler des remarques,
« la Minerve sur la location du,
cure-môle à ’l'errevonne, tunt ce pré-,
texie qu’elle prend d'attaquerle Gou-
vernement cs! puéfil; mais d’un autre,
côté, il est bon de nepus négliger les
moyens, si-petits qu’ils soient, qu’on;

emploie pour aveugler notre popula-,
tion.

Et d’abord, constaluns que la Mi-
nerve n’est guèreplus savante enfait
de géographie que lu Gazelle de
Montréal.

Elle nous dit que “le cure-môle
“ fut envoyé dans la méme rivière.
“ dans le but d'engager les élecieurs
+ i voter contre M. Morin dans Ter-
« rebonne et M. Louis Archambault
« dans le comié de PAxsomption ;
¢t plus loin: * Ceci pourrait être
“ offert comme excuse si les glaces
“de la rivière L'Assomption dispa-
“ raissaient avant celles du Îleuve…”

De grâce, Messieurs, prenez au
moins lu peine de jeter un coup-d’wil
sur la carte de notre pays, ct vous y

verrez que la branche de POttawa
qui passe devant Terrebonne n’est
pas du tout lu rivière L'Assomption;
—que le cure-môle ayant été envoyé
dans cette dernière rivière, ne l’a pas
Été dans la rivière Jésus.

Passons maintenant de l’ignoran-
ce aux faussetés,
“M. Labrèche, dit lu Minerve,

“ gest embarqué à bord du vapeur
«* T'errebonne ayant en remorque un
‘“ cure-môle qu’il devait conduire
i“ ete. »

Tel n'est pas le cas. M. Labréche
n'avait absolument rien à faire avec
le cure-môle qui avait été livré par
M. Sippel à la Compagnie du Riche-
lieu sur reçu de celle-ci. M. Labrè-
che s’est embarqué à bord de I’Eloi.
le qui ne remorquait pus de cure-mô-
le.
« Cet endroit ne protège pas les

“ vaisseaux et n’a jamais élé cousi-

“ déré comme un port de sûreté. ”
Avant d'envoyer le cure-môle, le

Gouvernement u reçu un certificat
des principaux citoyens de Terre-
bonne atlestant qu’il ne courait au-
cun risque en hivernant dans la ri-
vière. Ces Messieurs doivent étre
censés connaître leur localité au
moins aussi bien que ln Minerve qui
confond leur rivière avec celle de
L’Assoinption.
“ Tout au contraire, c’est à peine

* si les ponts les plus forts peuvent
« goutenir le choc dus glaces, lors de
*¢ la débitcle du printemps. Ii n'y a
“que quelques années, le pont dei
“ Madame Masson en face de la
“ ville de Terrebonne, et le pont Ro-
“ berval en face du village de IAs,
* somption, nunabstani Puvantage de
“leur situation et de leuf#9 dug
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“ respgétives ont'élé complétème
* brises.””
Le pont Roberval situé sur la ri-.

vibre 'Assomplion à été effective-
pile une année, année ex-

vanesle pun lu orde extraordinaiz
. » cau, mais il n’est pas vrai

te pont de Made, Masson sur in
rivière Jesus ait été complètement
ursé, Il a subi quelques avaries,
une année, résullât, nous informe-t-

vaste €,
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on, d’une construction vicieuse. des
caisses qui furent non pas brisées,
mais simplement soulevées en même,
temps que la glace.

“ Sur leshustings dans ces deux
#, Comtés (‘Terrebonne et l’Assomp-

tion) M, Morin pria les électeurs
«dene pus laisser surprendre leur
‘* bonne foi...’

Nous ignorons ce qu’a pu dire M.
Morin à la dernière élection de L’As-
somplion, mais quant au Comté de
‘’Ferrebonne ‘nous n’avons entendu M.
Morin yparler de cure-môle qu’une
seule fois, dans I'élection de 1861,
alors que Sollicitear-Général, il an.
nonçail aux élecieurs qu’il leur avait
obteau le cire-môile. Nous nous rap-
pelons furt bien que M. Morin s’é-

À criait: voulez-vous avoir le cure-mo-
le, vous n’avez qu’à le dire et vous
l’aurez. ‘Païbbtènd, “ajoutait-il, trois
centslouis pourle faire fonctionner.
Quelquan ayant émis un doute
sur cet ayuncé, M, Morin offrit de
suite sonbillet pour cette somme.
Nous nous rappelons fort bienles

huées et "indignation que provoqua
cette tentative éhontée de corruption
ouverte.

M. Morin ayant perdu son êlec-
tion, le cure-tndle ne fut pas envoyé
à Terrebonne, malgré la lettre ofli-
cielle qui le promettait et queM. Mo-
rin avait solemnellement remise en-
tre les mains du Maire de la ville sur
le busting même.

Voilà les hommes scrupuleux qui
s'inquiètent pour la-morale publique
parce que le gouvernement qui les a
remplacés accomplit, apres les élec-
tions, les promesses qu’ils fesuient,
pendant les élections,pour surprendre
la bonnefoi des citoyens.
[Pourfaire unplat complet, on en-

tremêle tivec cette affaire de cure-
mole le chemin de colonisation que
M. Masson u obtenu du Gouverne-
ment pour les colons de Wexford,
dans le Comité de Montcalm, et non
pas dans celui de Terrebonne.

Si M. Masson est justement popu-
laire dans le Comté de Terrebonne,
ce n’est certes pus ce chemin qui
pourra ujouter à l'estime qu’on n
Peur,lui, attenduque Jes électeurs
du nord de Terrebonne y sont forte-
ment opposés.

Gritce & ce chemin qui n'est que la
continuation du granchemin d’Ef-
fingham construit par le Gonverne.
ment il y a une quarantaine d'années,
les colons reculés de Montcalm n’au-
ront plus à passer par St. Jérôme
pour aller à la ville, et la routesern,
nous dit-on, plus courte de près de
huit lieues.

Ce n'est pas, d’ailleurs, le gouver-
nement, c’est M. Masson lui-même
qui a avancé les fonds pour faire les
travaux, alors que tout le monde é-
tait sous l’impression que les che-
mins pourraient être travaillés cet.
automne
En résumé et pour en finir avec

cette absurde invention, il n’y a de
vrai dans toute cette histoire que le
fait que le cure-môle hiverneà Terre-
bonne pour y 1ravciller au printemps,
guivant les prouessesréitérées de,
pr curs mjoi SOS, fy
Ewa jumaid "die question d’une

place lucrative ou autre pour M. La-
bréche-Viger, et par conséquent-on
n’a pas songé à une élection pour le
remplacer pur M. Masson dansle.
edmté, ni à une élection de la divi-
sion de Mille-lles pour remplacer M.|
Masson par M. Prévost, qui n'a pas
été à la puine de se reconcilier avec
le premier pour la bonneraison qu'ils
n’ontjumais eu la moindre difficulté.
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Le ¥ Canadien. ”

Si notre décision n’avait 616 fer-
mernent prise d'adhérer à un mode
particulier de discussion, nous trou-
verions de sévères paroles pour ca:
ractériser le manque de bonne foi de
la rédaction du Canadien dans son
dernier article.

Nous, surtout, devrions être, pour
celui qui tient la plume de,la colla-
boration de cette feuille, à l'abri du
reproche de n'avoir pas de principes,
de ne marcher gvec le parti libéral
aujourd'hui que par la “ peur d'a-
“ Voir à se séparer de ses amis per-
“* sonnels, * de porter un masque
ele, etc.
Quand nous avons cru de notre de-

voir de nous séparer de nos umis
personnels, nous t'avons jamais hé-
sité entre notre conscience et nos af-
fections, mais nous n'avons pas mis
de passion dans l’accomplissement
de nos devoirs. Aussi n'avous-nous
pas besoin, pour notre part, de reve-
Nir sur nos pas et d’avouer que nous
avons manqué soit de prudence,soit
de modération, comme l’a fait l'au-
tre jour le rédacteur du Canadien, et
comme ille fera sans doute plus
tard quand il relira l’article du 9 dé.
cembre 1863.

Le rôle de prophète nc devrait plus
sourire à notre confrère en voyant la
lenteur de l’accomplissement de ses
prédictions ; nun-seulement la ruine
de tout ce que nous aimons le plus
n’est pas accomplie depuis l’uvène-
ment du parti libéral au pouvoir,
mais elle n’est inême pas commen-
cée, mais il n’y a même pus de symp-
tômes qu’elle doive commencer.
Voilà ce que nous constatons en dé-
pit des visions simulées de notre cou-
frère, dont les. appréhensions n’ont
Jamais été poussées aussi loin que
duns son dernier écrit.

Mais,que ces appréhensions soient
simulées ou réclles, nous ne recon-
naissons pas à notre confrère, pour
se justifier, le droit de dire de ses
adversaires qu’ils trabiront leur pays
ct‘leur nationalité, quand tout dans
leur conduite prissée dément celle
assertion d’une manière éclatante,
A-t-il donc déjà si vite oublié les
nombreux votes du parti libéral bas-
canadien, sur la représentation,dans
l’avant dernier, Parlement :  A-t-il si
vite oublié les conclusions que lui-
meine urait de cette conduite patrlu-
lique, alors que bras dessus bras.
dessous avec les clear-grits et les
rouges, il assaillait le parti couservas
teur, dans le but, sans doute, de faire
arriver les premiers au pouvoir?

La politique suivie par le rédac-
teur du Canadien a celle epoque é-
tait-elle le réspltat de sa complicité
avec les ennemis de sa nationalité et
de sa race ? en était-il la dupe ? A-
près l’aveu qu'il a fait l’antre jour,
notre ami peut encore faire celui-ci,
il metira par là le sceau à la confian-
ce que ses amis ont dans la fermoté
de ses principes politiques et la pro-
fonde prévoyance qu’il s’arroge à lui-
même et qu’il refuse aux autres.
En terminant nous fesons deux

simples extraits, suns commentaires,
de Péerit du Canadien, pour montrer

à nos lecteurs ancieus amis de 1%.
crivain, à quelle déplorable extrémi-
té l’a poussée lu détnarche inconsé-
quente qu’il a faite malgré les con-
seils de ses meillenrs amis :

“les actes du ministère jus-
“ qu'ici ont été plus qu’insuflisans
“ pour pullier les vices fondamen-
“taux de sa politique, ils ont été
* médiocres ou déplorables; 
 

 

 

Un Roman inachevé.

NOUVELL RUSSE

Par M. LE comTE SoLOIOUR.

Qui connalt, ou plutôt qui ne con-
naît Ivan Ivanoviteh ? Tout le monde
l’a vu et s’est accoutumé a le voir, et
probablewent personne ne o'est avisé
de demanderqui il est. De même pour
beaucoup de gens. À quoi hon s'occu-
per d’un homme sans relations et sans
fortune ? , ,

Ivan ‘Ivanovitoh né’ ‘fréquente paë
les salons, mais il se promène régiliè-
rement sur la perspective Newsky, de
deux heures à quatre, quel ‘que. soit
l’état de la température. On est sûr
aussi de le rencontrer ‘aux théâtres ot |
aux concetls, car il a la passion de la
wüsique. Quelques jeunes étonrdis.ont|-en tête à
signalé Ivan Ivanoviteh comme un jou-
eur effréué, ot jamais de sa vie mon
pauvre Ivan n'a tenu une carte. Il por-
te‘ordinairement une pelisse de raton,

p

un habit noir, un gilet blanc, at: parait |
très peu soucieux de en toilette. On le
régarde éomme un homme dangereux,
parce qu'il no sollicite rien et nede-
mande rien,quoiqu'ilge, possdylerien,

«roa

 ”
Mais ceux qui le connaissent intime-"
ment ont pour lui une sincère affection, !
parce que c'est tout simplement un bra-‘
ve homme.
Je le rencontre quelquefois, et nous

nous entretenons de littérature et de
science. Ses jugemenssont précis et dé- ;
terminés, bien qu’il ne eoit point ce|
‘qu'en peut appeler un hommepositif.

u contraire: quand nous sommes
souls, si nous abordons une question de
sentiment, s’il peut parler plus libre.
ment, il m'étonne parla finesse avec la
quelle il analyse les émotions les plus
élicates. Alors son âme éclate dans;

ses regards, et fl n'est pas difficilo de'
doviner que sous cet extérieur, ordinai-
rementel réservé et ei froid, il y s un
cœur profondément impressionnable.
Mais commentce cœur.s'est-il resserré
‘er-pogiracté ? Pourquoi se cache-t-il
‘sous un masque d'indifférence ? Pour .
quoi lo pauvre Ivan s'est-il condamné
à un genro de viesi uniforme, sans
s'inquiéter de de qu’on en peut dire? prices du

vitch, qu'onu chauté cotte chanson-la,
et personne n’en est devenu plus sage.
Moi même...
— À propos, j'ai lougtemps eu le dé-

sir de connaitre votre passé. Mainte-
nant que nous voilà seuls, fumant tran-
quilloment, racontez-luoi dune le roman
0 votre vie.
Ivan devint pensif.
—S'il y a, me répondit-il, quelques

romans dans ula vie, co ne sont en tout
cas que des romans inachevés ?
—Comment inachevés ?
— Oui. Je ue sais s’il ya beaucoup

do gens qui puissent Be vanter d'avoir
vu les heureux événemens de leur vie
s'accomplir daus tout leur éclat, puis
peu à peu s'effacer cn projetant cucore
quelques lumineux rayons. Pour toi, il
n'en a point été de même. Mes roinans
ne sout ontrés dans le cœur,et ils ont
été interrompus avant le dénoûment.
—Pourquoi done ?
—Pourquoi 1 Je ue sais. Par les ca-

rasard, par ls variabilité des
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| de nous demander une rectification
“ En supposant que le Ministère | que nous ne pouvons faire, et nous

“ ait fait quelque chose de bon, ce aurait épargnéletitre de colomnia-
“* Que NOUS MONS Z+00000 0000000» | TeUES.
POEs tt 2000006 9700000060 000

“ Eh bien ! nous disons que les!
** partisans du Minisiére actuel, no- patente de Léry va re soumise de
“ troami de l'Ordre en tete, sont vant les tribunuuparles propriétni-
“* prêts à voter la représentation. ” "res de bonue foi des terres sur les-

_ quelles les nequéreurs vou spéenla-
teurs réclament desdroits de mines.

: Ces procédés, ajoute notre confrère,
Nous voyons pur le Mercury de‘ sont indépendants de ceux que le

jeudi dernier que les dépenses consi-

|

Gouvernementet la Légisinture doi-
dérables de la prison de Montréal! vent prendre sur le même sujet.
ont éveillé l'attention du Gouverne- ‘ —<>rm

ment qui « fait faire, par un des ins 11a ici ; i
pectears et un des olliciers du Bu-! pa Gazdle Officielle de samedi. . * publie an avis date de vendredi der.
reau de vérification des comptes, une er constant que conformement àenquète. Cette enquête, si lon en‘ 2000 ms ‘| un ordre en conseil, en date cu 19‘croit notre cénfrère, aurait ins au novembre 1863 tousles depots d'ar
jour des faits surprenants. es ah LL LS ue; ; rent publie, dans toute la ProvinceSur les 300 prisonniers qu'on y Reni pub ai ,. devront étre fails dans fa banque degarde en moyenne, il parait qu'il y ;. , ) - Montréal ou sex succursalen, a com-en aurait environ SU de malades, à. mencer le ler janvier 1864
qui par l’ordre du médeciu on accor Co ‘
de quelque adoucissewent à la dite

| de la prison, par exemple on leur sert} Nous lisons dans le
du the. ; ; oo , vendredi: .

! our les derniers six mois, il pa. * On nous assure que le rapport
rait que les comptes portaient une | des commissaires nommés pour s’en-
êpense . o » A Le > . .dépense de $1800, ou $224 de thé quérir de Padministration du grefle

par malade. Ces comptes étaient cer-, de la paix à Montréal, est défavoru-
tifiés par le médecin et nsstrmentes- ble aux trois principaux employés de
par le géolier. Quels nerfs doivent ce département. Les faits los plus
avoir ces malades !

> va ce >

Le Mercury nous apprend quela

- ceo

La Prison de Montréal.
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compromeitants sont, dit-on, à la
_- charge de M. Schiller, mais on en

crodi :
‘* L'Ordre de lundi antunce, avec

sa charité ordinaire lorsqu'il parle de
l'Institut-Canadien, que cet institut a
gracieusement prété l'usage de ses‘

satles à une congrégation protestau Nous lisous duns le Courrier du
te. Nous prions l’Ordre, qui semble{ Canada de vendredi :
avoir à cœur de renseigner ses lee
teurs sur les luits et gestes de l’Insti- ; NE tion d
tut-Canadien, que ce n'est pas à une ent vient de régler laquestion« !
congrégation protestante que lInst- | Pret aux iucendiés. Nous ne con-

tut a loné ses sulles, mais à une nu! DUISÉONS [MIE CACOFC leks detail deciété de tempérance, qui a pour but i arrangement ; mais où dit a il au-

special de faire tout en son pouvoir lt le privilège de satisfaire les inté-
pour réprimer le vice de l’ivrognerie, | lExsés.
qui fait tant de ravages parmi notre |
jeunesse. En publiant cette rectifien-
tion, l'Ordre, prouvera qu'il naval |

qu'it ses supérienrs, MM. Delisle et
Bréhaut, conpables au moins de ne-
gligence, et la démission des trois se-
rail résolue. ”

. -.

-

Le Comité nome u lu grande

Nous lisons dans le Pays de mer. jlérait remonter la responsabilite jus.

“On nous apprend que legonverne-,

‘ : i

Proposé par M. le Dr, Meilleur, se-
condé par M. J. Leclerc :

Resolu : 3o. Que les merabres dé-
signés pour former ce sous-comité
sulenl:

Pour les Quartiers 19st, Centre «1
Ouest ; MM. V. Hudon, FE Hudon,
Jucques Grenier, N. B, Desimarteau,
E. Gularneau, J. lrau,Chs. Lacuille.
N. Villeneuve, Jos. Beaudry.

Pour le Quartier St. Laurent: MM,
N. Moriq, L.. St. Charles, R, Prevost,
J. M. Papineau, G. LL Rolland, M.
Lefebvre, F. Deguise, B. Comte, J.
Luranme.,

, Pour le Quartier St Antoine :
i "Hon. L. Renaud, MM. N. Valois,
LC, S. Rodier,ge , O. Frochiette, A. Lu
cr covey Jo Versailles, T. MeCready.

Pour le Quartier St. Louis : MM.
le Dr. Meilleur, LG, Béliveau, FL 6.
Pomninville, L. Beaudry, 1. Boyer,
dos, Grenier, J. B. Rolland, A. Du-
bord, G, Ouimet, M. Schneider.

Pour le Quartier St. Jacques : MM.
UC, Pratt, JL A. Gravel, A. Lusignan,

 

|A Levesque, A, Larivière, S. Lari.
| vière, FL. Lamoureux.
| Pour le Quartier Ste. Marie : MM.

= + oo cove ter+t ’

la nôtre :un sentiment de joie, un
mouvement d'espérance. Mais la let
tre de la proclamation ne tardera pus
àdissiper une vaine illusion. Les rds.
Uictions dont M. Lincoln entoure son
amnistie, les termés dans lesghels il
ouvre aux Etats insurgés le chemin
du retour vers l’Union, sont évidem-
ment destinés à produire duns le Sud
un redoublement d'irritalion bien
plutot qu'Ay éveiller des idées de
sourni ssion.

*“ Nous n'examninerons pas en cv
moment s’il lait possible de mieux
faire ni comment cela eut £16 possi-
ble. Nous nous bornons à traduire
notre irupression, en disant quele
silence ent cté préférable à ce siunula
ere depropositions conciliuntes pro-
pres uniquement à jet. de l'huile
sur le fen,”

> -am co 0 -

Par l’Pena et le Canada, nous a
vons des nouvelles d'Europe jus
qu'au 23 novembre.

L’Angleterre à péremptoirement
décliné Potlre que lui avait fuite
l'Empereur Nupoléon de prendre 1. Hurteau, G. Fullum, J. Poupan,

J. Bourgoin, C. Dupras.
l’our le Quartier Ste. Anne : (N°ny-

vant pas pu nous procurer lu liste des
| noms pour ce quartier,nots la publie-
rons dans un prochain numéro).

| Avec faculte d'augmenter son nom-
| bre.

lroposé par MP. Rvan, seconde
Fpar ML EL Tudon:

Résolu. do. Que les membres du
{xous-comite se réuniront dimanche
| prochain, à 7 henres du soir, et en-
suite régulièrement tous les diman-
a la mênie heure, pour conférer en-
semble sur ce qui x déjà ête fait et

{sur ce qui reste à faire, ete. Et que
le lien ordinaire des reunions sera
au Collège Ste Marie, dans Li sale
de l'Union Catholique.

 

——© =—

Fob Message du President des
ErisUnis au Congres Américain

| ext l’evenement de lu semaine der-
{nière. Malgré sa longueur, il n’est,
suivant le Courrier des Etats-Unis,

Voicice que j'ai appris. : Oirconstances ; tantôt uno convenance ‘
… Ilya quelque temps, nous dinions! mondaine, tantôt une séparation inat-

‘ têtedans'un restaurant de-téndue,tantôt ma propre négligence, ou
choix. Après diner nous nous asseyons ls mort qui brise tout, m'ont séparé du
surundivan, nous allumons un cigare but de mes romans. Parfois un mot uu-
-9L nous nous mettons 3 parler de Iafui- irait suffi pour me donner le bonhear,
0.des heures, de la rapidité avec la- mais ce mot errant sur inca lèvres n'é-
‘quelles’envole notre jeprièsse, ne nous tait point prononcé, et la joio sspérée
laissant. souvent que le regret de n'a. | s'éloignait à jamais. Parfois, les plus
voir psssu profiter-de :nôs belles an

|

petits incidens, une

.

yisite oubliée, un
nées. 1 can wr ‘oourt, yoyage,up salut. absurde, un sot

pas, en publiant les remarques que!
nous relevons, l’intention précongue ‘
de calomnier nue fois encore un ins!
litut qui vivra malgré les trémousse-!
ments de ses calommiatenrs

Voici d'abord noire petit eutrefitet
incrimine. Notre confrère voudra
bien remarquer que nous donnions
nu IFitness le bénéfice de sa nouvel-
le, et que notre charité n'etan qu’une
conséquence de ta sienne.

“ Le Witness de samedi nous ap-
prend que les sutles de l’Institut-Cu-
nadien ont ête gracieusement mises «
à la disposition d’une congrezation
prolestante qui a du y tenir une us-

semblée religieuse hier après-midi. ”
Voies maintenant le texte de len-

trefilet par lequet le Wituess annon-
çait ta libéralité de Plnstitut:
“A second Sabbath aftiernoun tive-

ting, from 4 to à O'clock p.m, isto be
connnenced to-morrow in the room of
the Institut Canadien, kindly granted
for the purpose. Professor Robins is
10 preside, and it is hoped there will
be many speakers, Military men and
young men generally, are specialy
invited to attend. The room is at the.
East End of Notre-Dame Street, near-
ly opposite Dr. Picealt’s, The mec-
ting is open to all, and a collection
will be taken up regularly to defray
expenses,”

Si le Pays avait bien lu Pannonee
du Witness, il se serait évité ln peine

 

direz quo ce fat mia faute. C'est possi- !
ble. Mais j en ui été cruellement puni,
ear chaque corde «le mon cœur à vibré
douleureusement. En un mot, quoi qu'il
en soit de es crreurs, de mea sottises,
mes romans n'ont pas eu de déuodment.
—Eh ! quoi ! il n’en est rien résulté.
—Îl en est résultéun sentiment é- |

trange, un sentiment de tristesso du!
bonheur perdu, et quelque chose de
semblable à ce qu'on peut éprouver en|
songeant À une douce amitié ensevclie |
dans le toinbeau.
À ces wots, j'éprouvai moi-même !

une sorte de tristesse incompréhernss- ‘
ble, et j'exprimui cette émotion à Ivau.
~ Comnent ! dit-il, vous ne compres

nez point ! Rappelez vous votre jeunes.
8e, ot vous comprendrez.
—Le mieux seraitque vous cussicz

la bonté de nous raconter votre roman,
et non seulement le commencement
d’un de vos romans.
—Vous le voulez ? mais par où com-

mencer ?
--Par le commencement.
—Soit, Par ma vie d'étudiant. Ah !

je vous vous vois «léjà froncer le sour-
cil. Vous croyez que cette histoire d'é
tudiant va vous ennuyer / Rassurez-
vous, je ue vous fatiguerai point par
de minitieux détails. Pour satisfaire à
votre désir je vous ouvrirai soulemient
quelques-unes des premières pages du
livre sonhaité de mavie.   —Iy a longtemps, dit Ivan Ivano-!entretien; unregard, ont détournéma

bed Bee :
J'étais à l'Université de Ieidelberg.

* pour aider aux

asssemblée tenue dimanche dernier]qu'un pâle sommaire des rapports
au Collège Ste. Marie pour organiser* individuels de chaeun des membres
Une souscription et receuillir les fonds! du cabinet, Le chapitre réservé aux

RR. PP. Jésuites à affaires extérieures n'est lui-même
bälir une l£glise, s'est reuni mardi.

 

soir au mêmelieu, sous la présideu-
ce de Son Honneur ie Marre de Mon-
tréal ; M. Moura=<it agissait comme
scerétuire,

l’Hon. M. Cartier proposa que M.
“0. J Devlin fut noninsecrétaire-
adjoint pour représenter dans le co.
mite les catholiques Iriandais et an
glais ; celle proposition fut acceptée
à l’unanimute. M. N. Bourassi ayant
demandé au comité de vouloir bien
notnmer aussi comme secrétaire-acd-
joint, M. D. Sénécal, dans le cas on
Lul-mmême ne pourrait pies agir, MOD.
Sénccal fut autorisé à agir commetel,

Puis l'assemblée adopla les reso-
lutions susvantes :
Propose par sou Honneur iv Juge

Mondelet, secomdé par M. CS, Cher.
rier :

Resolu : Ju. Qu'il est du devoir de
chaque membre du comité de s'ocen-
per activement de l'œuvre commen
cée, et d’user de toute son influence
pour en ussurer le suceès,

Proposé par PHon. G, FE. Carter, ;
D’Arcy Me-.secondé par Hon, I.

Gec:
Résolu : 20. Qu'il est expédient de

former un sous-comité qui sern char-
gé de réunir les fonds collectés, «1 de
les faire parvenir à leur fin.

vie de son heureuse directioim Vous me | Duns la maison que j'abitais, se trou-
voient des jeunes Russes de fkarkoft,
deux frères. Nous vivions amicalement
ensemble, nous nusistions ensemble aux
leçons des professeurs, et nous mmaudis-
sions ensemble la soupe aux pomi08
de terre et les cotelettes noires que
nous inflige it notre impitoyable tiui-
teur. L'uiné ce ces deux frères, nomtué
Théodore, était un original. Il pussnit
la plus grande partic de son temps à
jouer du violun, et courait régulière-
mont trois fois par semaine demander
à lu puste s'il y avait des lettres pour
lui, bien qu'il ne reçût aucune lettre.
Du reste, c'était un doux et churmant
garçon. Son frère Victor, au contraire,
n’aimait que le bruit ct la dissipation.
S'agissait-il de tourmenter quelque
grossier artisan, «de siffler un profos-
seur, de briser des feu6tres, crier des
vivats, assister à un uel, organiser un
buriquet, danser dans un cercle, Victor
était toujours le pre Lier, toujours prêt
et toujours joyeux. Sa vuix retentissait

; sur toutes les places publiques, ct les
| vieux étudiants le suivaient cn se di-
; sant : Il est infatigable. Les jeunus fil-
‘les lui sourinient et suupiraient en son.
, geont qu'il fréquentait moins assidû-
| urent leurs innocentes réunions que les
! banquets de garçons.

Victor et Théodore étaient d'ailleurs
de buns cuwarades, et je les nimais
sincèrementd'autant plus qu'ils étaiont
Russes, ot, me moi, su comunence-
ment de lu vie, séparés de leurs parous.

qu’ane rapide coumération des ques-
tion pendantes où réglées duus le
courant de l'année. Un seul pissu-
ge arrete attention © Cest celui où
M. Lincoln étonne que les gouver-
; Heteuls européens refusent de Inis-
Caer Trailer comme belligérants ceux
“de leurs nationaux que Ta sécession u
! surpris daus le Sud. Prétendre us-
simuler aux insurgés des étrangers
dont le seul crime est de subir passi-
vement teur paut des nudbeurs de la

| querre civile, est une doctrine trop
nouvelle pour n’étre pus digue de re-
turque.
se dernier paragraphe du messu-

ge est en somme, celui” ou il faut
chercher l'expression Le plus gineere
et ln plas complete de la peusce in-
tune de M, Lincoln. IE y fait appela
un redoublement d'efforts dans la
poursuiie de ln guerre, comme la

; seule chose sur Inquelle on doive té-
‘

même lu mesure de ta valeur qu’il
attache it son aunnistie fictive et des
résultats qu'il en attend.”

Le Message était accompagné
d'une proclamation d'amniatie signée

, par le Président Lincoln, “ ln lisant
ces deux mots, dit encore le C'ourri-
er des Etats-Unis, la première im-
pression du publie sera ce qu'a été

ERE

| Leurs chambres étaient vuisines de
Ia venue, Jo les vois encore d'ici. Un
Jour j'étais nu logis, un peu molarlo et

i triste. C'était on automne ; au dokiors,
le ciel gris, l'air froid ot ln pluio ; près
de moi, 'Fhéodore jouant sans wiséri.
corde de sun violon ; jamais je n'oublie
rai une variation dans laquelle, inalgré
tous ses efforts,il échouait  perpétuol-
lement. Il faut vous diro que j'atten-
dais cette série de variations, chaque
jour, pendant plusieurs heures, sans
mo pluindre, Je nocruis pas avoir fait
un plus grandsacrifice à l’amitié. Mais
cette fuis, dans mon accès d'hypocon-
drie, ln patience m'échappa : — lhcodo
re, w'éerini-je, tu oublies que ln poste
arrive aujourd'hui.
— Eueffet, répondit-il, déjà rnême,

probablement, elle doit être arrivée :
comment n'y ai-je pas songé /
à Aussitôt remottaut son violou dans

son étui, et chaussant ses souliers vor-
nis, car il avait des prétentions àl’é
l6gance, Théodore sortit précipitam
ment, et courut par la pluie à travers
les rues boucuses de Iloidelberg.
Jo restui seul dans une tristo dispo-

sition d'esprit : j'étais triste, comme on
l'est avant tout, quand le doute com-
tnence à ÉLrunter l'espérance. Je ne sa-
vais co que j'avais à uttendre de la vie
et jo craiguais do no point y trouver
le bonheur d'un véritable amour. 1] cst
cruel l'isolemeut daus les années de la
Jjeuucsse, uu teips où chaque nflection
est si pure, si Glevée, 8i sainte. Plus 

cilement compter. ÎL donne pur là lui-

purt au congres européen. Le Daily
News dit que le Gouvernement bri-
Unaique donnera bientôt les raisons
qui motivent ce refus,

D'après un télégramme, in Russie
aurait également refusé ; suivant un
autre, elle veut connaitre, avant
d'accepter, les sujets qui seront dis-
cutés à ce congrès,

Malgré ces refus, vependaut, la
France assure que toutes les puis-
sances continentales ont promis d’is-
sister au congrès, à l'exception de
l'Autriche qui wa pas encore repon-
«lu.

Ja question de succession au 1ro-
ne du Danemark commence i créer
du malaise ; on va mêmejusqu'a prè
ter à lu Russie le dessein d’interve
nir.

Le gouvernement national de Po.
logue a publié une proclamation pout
démentir la rumenr qui représentait
les insurgés comme devant bientot
mettre bas les armes. 

> owe»

Correspondance.

MD. les Rédacteurs,

Sul m'arrive quelquefois de me ser
vir des colonnes do votre journul, c'est
surtout four rendre justice 4 cou qui
le méritent. Né ubservateur, j'uime à
communiquer aux nutres les résnitats
do mes observations, qu sont peut-être
souvent peu en harmonie aveu les opi-
nions d’un chaeun, mais entin libre a
ceux-là de penser comme ils veulent.
loue moi, je Lrouve de nonveus aujour-
d'hui occasion de rendre justice à une
Institution qui n Lot el fut tous les
Jours de nouveaux progrès dans l’édu-
cation qu’elle répand par tout le pays,
et c’est avec un nouveau plaisir que je
saisis toutes les uccasions de tu faire
conuaître au public de Montreal,

C'est pourquoi je demunde Nour
d'hur une place duns les colunne-
votre journal, afin de vous dv en quel
ques mots Ce que s'est pusle $ de
cembre, au Couvent de Vitlu-Maris

Spectateur mvisible, j'ai néantionns
admiré tout ce qui s'ést passé'dans cette
bolle après-midi du 8 courant, et gol
malgré In défense expresse: “les unbo;-
bes ne sont pus wdmig,” où en d'autres
termes, malgré exclusion expres .u
des jeunes guns. Vons dire comment
se füit quej'étais présent ot que je t'ai
point ête vu, Co serait vous dévot'er un
secret dont je veux, malgré mon
amitie pour lu jeunesse, demunrer ren!
dépositaire.

Z'était sur les duux heures drl'apres-
midi qe les parents et amis des élèves
de Villa-Marin se trouvaies  rennis  

ER

turd, il n’en est pas de meme. Le cœur
semble vieillir avec le corpe «t la rour-

y ce limpide de nos sentimens est trou-
* bléo par le grossier courant de lu vie.
Une demie heure après lu porto do
t ma chambre s'ouvrit uvec fracas, et
| Théodore spparut comme un triomphu-
i teur. En vain, il essayait de dissimuler
| ea joie. Du premier coup d'œil, je le «i-
: vinal.
:  —’Tu as reçu une lettre, lui dig je.

Il ne put réprimer un souriro de sa.
 tisfuction ; et, de I'nir important d'un
* homme très occupé d’une vaste corres-
! pontlance, il mo montra un potit pa-
i quet, sous loquel il était nisé de recon
| naître une éoriture «le femine.
— Deo qui?

| —Suus doute,répondit-Ade ma swur.
Heureux homme ! me dis-je. LI a uno

sœur !
Il décacheta avec précaution su let-

tre et commença à lire, Je le regardais
et l’envisis du fond do l’âme.
—Quel âge u-t-cile ? lui demandai-je.
—Qui? ‘
—Ta sœur.
—Dix-sept nus. Mais, je t'un prie,

laiasc-moi lire,
—Btelle estjolie ?
—Dui. Que timporte / Tu m'en-

nuies avec tes questions.
—Des yeux noirs ?
—Des yeux noi:s. ,
Dix-sopt ans et des yeux uoirs. Quel

"joue homme pourrait roster insensible
à une telle image ? À continuer. 



 

 

 

 

dans une des salles du Couvent, afiu
d'assister à une fte de catéchisme.

Il est bon de vous dire, MM. les
Rédacteurs, que les fêtes de catéchis-
me, ont pour but de donner aux purents
une idée de la manièro dont sont instrui-
tes leurs jeunes demoiselles,sur les diffe-
rents points de la religion : instruction
si nécessaire pour tout le monde, princi
palement dans notre siècle, amateur par
excellence des embarras de tous genres
et des nouveautésde toules espèces.
La séancefut ouverte par un magni-

fique morceau de musique, exécute
avec tout le talent si bien connu des De-
moiselles de Villa-Maria. Le drame qui
fut joué à lu suite de cette brillants en-
trée, fut admirable de naturel et de gate-
té.

Peu après on eut le plaisir d’entendre
plusieurs morceaux religieux donnés
par les élévos des devas pensionnats.
Ce qui m'a principalement [rappé du-
rant le cours deces cxercicos, ce fut
d’entendre de jeunes enfans de 7 à 8
ans réciter de leurs voix enfuntinos, les
différents Evangiles des Apôtres,et cela
avec une mémoire et une intelligonce
vraiment étonnantes. ;

Durant toute la séance on eut aussi
l’agréable plaisir d'entendre différents
morceaux de musiquo et de chant qui
rivalisaient les uns les autres de perfec-
tion et do beauté.
Tout était terminé, du moins chacun

se préparait à partir, lorsque les rogards
de l’auditoire furent tout-à-coup frappés
ar la vue d’un de ces tableaux, que
fron voit seulement pour ainsi dire en
rôve : car les peintres les plus illustres
de tous les siècles ont vainement cs-
sayé de nous donner une idée de la réa-
lité.
Dans un nuage de lumières de toutes

les couleurs, vin vit apparaître lu Vierge
Marie, entourée d’une foule d’anges,les
uns avec des instruments de musique
et les autres dans la posture de Ia prit-
re. Pour vous donner une idée de ce
qui s’est passé dans mon cœur dans cet
instant qu’il nous fut donné de conside-
rer ce spectacle sublime, il faudrait ln
plume d’un Lamartino ou d’un Cha-
teaubriand.

Figurez-vous le plus magnifique tu-
bleau ible,vous n'aurez rien de pur-
fait puisque c'est fictif, muis là c'était
du réel, c’étnit un tableau vivant : le
magnifique groupe était compose de
quelques unes des élèves du couvent.
La Vierge était représentée à perfec-

tion par Mademoiselle Bénédict, qui
dansla position qu’elle occupait alors,
nous roprésentait si bien ln Vierge Itn-
maculée, ouvrant ses brns pour y rece-
voir ses eufuuts, ot ensuite tous les an-
ges qui l’eutouruient nous fesuient cs-
Ppéror d’être un jour à côté d’oux, afin
de servir du trône à cette divine roine.
Bientôt ce spectacle enchu*:tour dispu-
rut, laissant dans une ndmiration im-
possible de décrire l’auditoire qui n’n-
Veit pas les yeux assez grands pour
jouir de cet idéal si frappant des cho-
ses d'en haut.
Honneur donc à Meadomoiselles Bé-

nedict, Fréchette,Kimber,l'insonneanult,
Beaudry, Leblanc, et à toutes celles
qui ont pr. part a cette magnifi-
que séance, pour le taleut qu’elles ont
éployé et qu’elles déploient dans tout

ce qu’elles font pour augmenter lu ré-
putation des humbles filles de Margue.
rite Bourgeois.

Je no puis terminer ce compte-re::du
bien incorrect, sans adresser Un mot de
romercimeut aux Dames dr ia Congré-
gation, pour tous les services qu’elles
rendent aux familles du Canadu et des
autres pays. en la personne de ce qu’el-
les out de plus cher,lours enfants,et en ce
ixisant, je crois ôtre l'interprète do tou
tos les personnes hen pensantes.

Je suis, MM. les Redacteuss.
Avec plaisir,

Votre serviteur,
L’INYISIBLE.

Montréal, S décembre.

 

Faits Divers.

—C est apuès-demain, morcredi, qu’a
lieu lé grand concert vocal et instru-
mental donné au bénéfieu do la Biblio-
thèque de l’Union Catholique. Co con-
cert, à eu juger d’après les apparences,
sora magnifique ; pour s’on convaincre
il suffit de consulter le programme qui
se trouve putlié dans une autre colun-
ne de ce journal.

— Les personnes charitables voudront
bien no pas oublier que ce soir et do-
main soir à 7 heures a lieu dans les
Salles de l’Union St. Joseph, une belle
raffie en faveur de PHospice St. Antoi-
ne.

—L'Hou. M. Dorion est venu à
Montréal jeudi dernier ; il est roparti
pour Québcc le lendemain.

—Les officiers de In milice sédentaire
ot tous ceux «ui désirerniont se présen-
ter pour être udtmis à l’Ecole Militaire,
sont priés d’envoyer leurs noms au Ma.
Jor de Brigade de ce district, au Victo-
ria Hall.

—Les Monta -nards Canadiens doi-
vent donner un concert, dans la nouvel
lo salle des Artisans, vendredi prochain.
Le programme est publié plus loin.

—Lejury a rendu samedi un Verdict
de culpabilité, devant Ja Cour des Ses-
sions de Quartier, contre J.-Bte. Liver-
uois, Sophie Bissonnette, Marie Dioune
et Marie-Louise Bertrand, accusés d’a-
voir commis un nssaut sur la personne
de Louise Casavant dit Ladebauche,
épouse de J.-Bte. Livernois, en Ini cou-
punt la chevelure coutre sa volonté.
Ce procès u duré deux jours ; nous

en dunneronsJes détails dans notre pro-
chain numéro. MM. Cassidy ot W.
Dorion étaient ies avocats des deleu-
deurs, et M, Carter pourstuivait au nom
de la Couroune.

—Nous voyons par les journaux que
le Chesa peake, vapeur à hélice qui

THT NEEDY PNT

qué l’équipago, et ont immédiatement
repris In mer. Commeil y avait à bord
une cargaison valant environ “$160,000,
on pense qu’ils vont forcer le blocus et
se rendre à Wilmington—Quelques
maisons commerciules de Montréal el
de Québec avaient à bord des effets
pour de forts montants. On ngitera pro-
blement lu question de savoir si le

propriétaire ou les consignalaires doi-
Vent en supporter la perte. Pour nous,
nous croyons que les proprictaires du
navire sont responsubles des dommnges
soufferts par ceux qui ont mis des ef-
fets à bord.

—La plus huute soumission qui ait
été faite jusqu'ici pourles vapeurs Na
poléon III ot Queen Victoria est de
$165,000 ;elle vient d'une compagnie
e New-York.

— Encore un vmbaucheur américain
sous les soins de ln police. Samuel Per-
ry u été arrêté vendredi matin à bord
de I' Iron Duke sous accusation d’enrô-
lement pour Purmée fedérule. Il parait
qu’il avait ongugé quatre howues dont
l'un a donné Péveil aux nuturités.

—Le Canal Lachine a été forme jeu.
di dernier.

—Au moment vù les trains du Grand-
Tronc arrivaient à Foronto. samedi der-
nier,un passager nommé litzgérald,
dans sa hâto de débarquer, sauta sur ln
voiv ; malheureusement il perdit l'é-
quilibre et tomba en travers sur les lis-
ses : tle convoi, qui n’avail pus cessé
de marcher, lui passa sur le corps
quil separa en deux partis. M.
l’itzgérald demourait à Toronto depuis
quelque tomps soulement et venait
d’hériter d’une fortune de $40,000.

—Le fou s’est déclaré vendredi soir,
vers 104 h., dans le magasin de M. J.
J. Reeves, tuillour, rue Notre-Dame ;
mais grâce aux eforts des pompiers, il
put être éteint nvant que de graves
dommuges eussent élé causés,
—Les soldats en garnison en cette

ville font encore parler d’eux. La so.
maine dernière, une douzaine de ces
vaillauts fils de Mars assaillireut sur le
chemin Papineau un malheureux au-
quel ils volirent une somme de... 81 !
-Ce n’était pas la peine d’être on aus-

si grand nombre pour si peu!
—Unsoldatdu nom de Juhu MeCar-

80, Upparlenant au corps de Gronadiers
stationués en celto ville, s’est suicidé
la somuine dernière en so coupant lu
gorge avec un rasoir.

~Un autre suicide a été commis à
‘Toronto, le § courant, pur Madame So-
phie Wright, femme d'un ox-Conseiler
de Ville: In minlheurouse était, paraît-il,
dung un état d’aliénation mentale.
—Lo steamer America, parti samedi

dernier de Portland pour Liverpool, a
emporté 15:34 quintaux d'alealis, 138,-
600 livres du Beurro, 25,350 livres de
frommage, 31,509livres de lnrd, 15,827
de tabac, 6 boites de livres, 7 barils de

 

L'ORDRE—EDITION SEMI-QUOTIDIENNE,

 

—On dit que le Prince do Galles a
fait l'acquisition d’une magnifique ré
sidence à Rome:et qu’il sepropose d'y
aller passer l’hiver Avcc la Princesse de
Galles.

—Bourss. Etat dela Bourse duns la
journée de samedi.
Change sur Londres, banque, 10} i

104 p. c. de prime ; sur New-York, le
change pour les traitos bunquables, de
324 à 34} d’escompte, et privé de 333 à
343. A New-York : or, 491 ; argeut, 44;
chango, 63.
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Naissance.
- A Bt. Audré Avellin, le 5 du courant, la

Date de HI. N. Raby, Ecr., N. P., unefille,

D
Décès.

—-Encotte ville, le 12 courant, à l’âge du 45
aus, Janvier-Hiluire Terroux, Ecr. 31. Terroux
4 été longtemps un des premiers officiers de la
Compagnie du Richelieu, et était généralement
estitné par tous ses concitoyens.

Sies funérailles aurontlieu demain, mardi, Le
cunvoi funèbre partiru de sa résidence, No. 168,
Rue St. Denis, à # heures A. M, pour se rendre
à l'Eglise Paroissiale et de là au lieu de In sé-
pulture.

A St, Eustache, Vendredi, 4 conrant, # Page de
33 ans, Madame Demers, épouse de M. Estery
Ferré. (ils,

—A 81, Lin, Daine Catherine St, German, veu-
ve de feu Pierre Meunier, âgé de 67 ans.

—À SLVincent-de-Puul, lo 9 du courant, à
l'age de 78 ans, Dame Marie-Anne Iiohémier,
veuve en premières noces de feu Prudent Beau-
dry, Ecr.,ot en secondvs noces de feu J.-, Gad-
bois, Ber. La défunte était mere de Son Hou-
nour le Muire de Montréal, J. 1. Beaudry, Fer,
et dea MM. Beaudry, Marchands, ausal de cette
ville.
 re — = rT

SALAMANDRES
A L’EPREUVE DU FEU.

Nous, soussignés, requis par MM. KERSHAW
& CIE., Munufacturicrs de SALAMANDRES,à
Moutrénl, à ngie on Comité pour dtro témoius
de l'essai fuit sur un de leurs SALAMANDRES
à l'EPREUVEdu FEU, soumettons le Rapport
suivant :

Le Safe, qui était ua No. 3, haut de 23} pou-
ces, large de 28 pouces et profond de 214 pouces
à été souwis & une chaleur intense dans un feu
composé de six cordes de bois dur et une corde
de bois léger môlées de charbon de terre,

Duna lo Safe (qui était placé au centre de la
pile de bois), furent déposés, en notre présence,
cinq livres de comptes, quatre notes vn bons,
chèques, journaux, cireulnires, ete, ete, el
millo dollars en billets de banque.
Le bois fut alors réuni tout autour et au-des-

aus du Safe ; on y mit le feu du côté du vent et pommes, uno boite de fourrures,19 colis
et 316,200 en espèces.

—Une personne de Québec, nctuol-
lemont à New-York, u transmis, jeudi
soir, lo télégramme suivant à In Chro-
nicle :
« New-York, 9 décembre,—"'rente

guclettos ou burges out été in. andiées,
et un hummie à péri. L'incendie ati.
nue.”

—Dans Is nuit de samedi dernier, le
feu n détruit 10 maisons, à Toronto.
Les portes sout cvaluées à $10,000,
— lw Messeger  Franco-Américuin

nous apprend que M. l’rançuis Boucher,
Canadien bion connu à New-York, doit
laisser cette dernière ville, pour se ren
dro à In Nouvelle-Orléans, où il vu le-
ver un régiment d'hommes de couleur.
M. Boucher n déjà reçu à Washington
son brevet do colonel.

—On annonce la mort, arrivee a Por-
tland le 1Qcourant,du Capitaine Craw-
ford, surintendant de la compngnio des
steamers ucénniques de Montrénl,
—Nous apprenous avoo plaisir que

M. Guilbault vient d'ouvrir une salle
à patiner el que déjà tu grand nombre
de per-sonnes ont pris des billets pour
la saison.

—Le Chronicle de Québec dit qu’un
M. Louis Dosfossés, du Saint-l‘rançois,
comté d’Yamaskn, n découvert nue ri-
che veine de cuivre la semaine dernié-
re, sur un lot de terre, près du moulin
de M. Wurtole, et qu'il on a dejà retiré
plusieurs centaines de livresdo mine-
mi.

—I1l'y a eu a Montréal lundi dernier
un terme spécial de lu Cour Supérieure
ot do Circuit de co District, sous lu prée
sidence de Sun Honneur lu Juge Lo-
rauger. l’armi les causes nppeléos ce
jour-là est celle de Dessaulles rs Ta-
ché : action en dommages. M. le Ju-
8e Loranger doclina de juger cotte cau-
se oii Conséquence de sa parente nvec
le Demandeur ; mercredi matin ln ma.
mo cause fut appelée et Son Honneur
le Juge Smith, qui était venu présidor
la cour ce jour-là,fixu lo tirage du Jury
au 7 janvier prochain et l'audition au
14 du même imois.— Courir de St.
Hyacinthe.

—M. Arthur Roy est parti ln se.
maine dernière pour l’Europe pour les
affiires commerciales de la Maison
Adolphe Roy et Cie.

—Muedi, jour de l’Immaculée Con-
ception de la Ste. Vierge, avait lieu,
dans la chapelle du monastère du Pré-
cieux Sang, une cérémunie bien tou-
chante. Mgr. 'Evéque de St. Hyacin-
tbo admettait à lu profession religieuse
de cc nouvel institut: les Diles Hamilton
dite Sœur Marie de l’Immuculée Con-
ception, Raymond dite Sœur Sophie de
l’Incarnation, Canvette dite Sœur Eu-
phrasio de St. Joseph, Bourdage dite
sœur Joséphine du St. Sacrement,Gen.

 
dron dite Sœur Lucie de la Ste. Croix,
Tourangeau dite Swur Marie du Cal-

il brûla pendant 6 heures et demi, durant les.

quelles le Safe fut soumis à une chaleur intense.

Nous considérous que cette chaleur était encore
plus grande que celle à laquelle pourrait être
soumis uu Sufe dans un incendie accidentel, par

let de la quautité du bois qui l'entourait

Berive, ot aussi parce que lo vent, qui n été

d'ino violeuce extrême et presque à l'état de

tempéle durant la plus graude partie de l'essai,
ajelssait connue une fLurnAISO Ardeute «La con-

sidérablement augmenté l'intensité de ln chn-
lonr

Lorsque le feu fut éteintet le Safe refroidi, ce-

lui-ci fut transporté aux Ateliers de MM.Kersbaw
& Cle, et ouvert en notre présence : tous les

livres, papiers, billets de banque, ete,ete, ci-

dessus énuniérés, qui avaient été pincés duns
les compartiments ordinaires du Sufe ; lesayant

rotire, on les trouva presquo tous intacte, à

l'exception de la reliure dea livres de comptes,
dont la glue avait été fondue, mais ceci n’en-

dommageait en aucune manière l'écriture des
livres. .

Nous avons beaucoupde plaisir à certifier que

lo résultat de cet essai A été en tous points satis-
faisant.

(Signé)

THOMAS WORKMAN,
CHAMPION BROWN,
Il. A. NELSON,
ALEX. BRYSON,
SAMUEL R. EVANS.

Montréal, 13 déc. 1863.

LAU DE LA YLORIDE DK MUARAY ET LANMAN—
Lees essais des parfums sont aussi variés que ceux
‘les vins. ‘Tous los gourmets, cependant, admirent
le Champagne Cliquot; et les dames de gotit et de
perceptions ratinées admettent que I'Eau de la Flo-
ride de Murray & Lanman surpasse celle de toutes
lex autres essences florales, excepté In meilleure
Marie Furina Cologne. Dans l’Amérique du Sud,
la première est considérée comme le micilleur artis
vle, et quoique récemment introduit sur les tronr-
ches, il est en égale faveur auprès de nos prennères
concitoyennes. De mime que l’Enu de Colugue
Allemande, celle de lu Floride est préparée avec
des fleurs fraiches ; mais comme la végétation aro-
matique dela Floride est plus odoritérante que celle
de l’Europe,Eau de Murray % Lanmana décidé-
ment une odeur plus ache que celle de toutes les
Eaux de Cologne possibles,

Agonte à Montréal : Devins et Bolton, Lam-
plough ot Campbell, K. Campbell et Ge. .
Gardner, A. G. Davidsan, J. A, Harte, H, R,
Gray, Picault ot Fils.

 
 

 

Estomaes faibles, oppression après le repas, ete,
—L'indigestion prend des tournures unombrables,
Quolquestois, l'estomac devienisi sensible qu’il re-
jetto les metsles plus faibles; d’autres fois, Ja diges-
tion eat si pénible que lo patient est effrayé de per-
dre l’appétit. C’est alors queles qualités toniques
des Pilules de Bristol sont que visiblement mani-
testes. Madame Margaret McElroy, de Troy, N.-
Y., certille que depuis 5 ans, étant mespable de di-
gérer de la nourriture solide, elle ne prenait que des
Relécs,ddu riz,de l’arrow-root—et ces aliments ses
vondaires lui causaient tant de malaise, qu’elle était
obligéo den limiter la quantité à une couple d’on-
ces trois fois par jour. Elleavait terriblement mai
grie. Après avoir essayé plus d'unc vingtaine de
traitements, elle conunença à faire usage des 2'i.
ules de Bristol enduitrs de sucre, ot clie en fait
connaitre les résultats daus les tenues suivants ;
¢* Jo suis heurcuse de hire que je suis presque trés-
ien. Je mange beaucoup, dors contorta ement,
ai recouvré ma chair, cl ne ressens plus aucune
douleur. Tout cela,jo lo dois aus Pilules de Br 13-
to! enduites de sucre, que je recommande vivement
À tous venx qui ont Un estomac faible. Elles sont
sures.” Elles sont enfermées dans des fioles ot peu-
vent être gardées sous tous les climois, Tous les
pharmaciens respectables en vendant.

JF, HENRY à CIE.
Ageuts-Géuéraux pour le Ganada,

303, Rue St, Paul, Montréal.
€.

Pour guérir pâles couleurs, maux d'estomac,voyagesit eutre l’ortland et New-York

|

Vire, cette dernière Converse, el Sa|digestions pénibles, appaucrissement du son
a été dernièrement capturé par un parti

Cod,ils se sunt emparéds du capitaive et
de l’équipage,et ont
navire. Îls Be sont d
Jean de Terreneuve, où ils ont débar-

pris la direction du

|

mé Présideut du Congrès Américain,
abord rendus à St. [a

métier d’imprimeur.

-—M. Coffax, qui vient d'être nom-

Gébuté dans la vie par l’exercice du Grandour donna le saint habit à Dlle

|

faciliter te développement des jeunes Slles délits !
de sécessionnistes. Ils avaientpris jassu.

|

A8éle L’Heureuz dite Sour Marie

|

<4tes at redonner au corps ses forces altérées ou

|

d'un ordre en Conseil, daté le 19 novembre
ge à bord, et 1endus à 20 millss du Cap Atsèle.—Courrier de St. Hyacinthe. perdues, les médecins prescrivent toujours avec

un succés toujours certain le Phosphute de Fer
solubre de Leras, Docteur es-scieuco, le seul fer-
ru
pr
e

gineux qui n’échauffe pas, le seul aussi qui se
sente sous une forme entièrement nouvelle

t douce des résultats immédiats.
11 mars. fm.
  

 

 

IM), VIDAL & FONTAINE, agents de
publicité à New-York, sont seuls autorisés à
recevoir les annonces aux Etats-Unis destinées à
L'Ordre, ajnsl que les aboanements à ce journal ;
dont is collection se trouve coustamment
leurs bureaux, No. 63 Nussau street, New-York,
à la dispusition des annonceurs.

Parmi le nombre considéruble de personnes
auxquelles on conseille l'Huile de Foie de Morue,
les trois quarts au moins la prennent avec dé-
guût! Quelle cat la mère de famille qui, admi-
nistrant ce médicamentà ses enfauts, ne s'est
pas fait Is reflexion que l'on devrait bien trouver
de quofromplacer un médicamentsi répognant?
Oe désir si naturel so trouve aujourd’hui rempli
par lo Sirop ds Ruifort iodé de Grimaull, qui lui
est substitué avec avantage el à reçu les témoi-
gnages les plus flatteurs do toutes les sommités
médicales de Paris.—Agéents À Montréal: MM,
Lymun, Clare et Cie.

1} mars, tm,

—Les Pilules du Dr, Radway sont supérieures à
toutes les autres médecites purgatives du monde.
Ce sont les seules Pilules purgatives qu’il soit sûr
d’aduiinistrer dans les cas d'érésypèlesde lièvres
typhoïdes, scarlatines, jaunes et autres lièvres, ninsi
que duns ceux de la petite vérule, des guatrites, de
l’influmnmation des poumons, desules et autres ma-
ladies qui demandent une purgation modérée. Une
duse des Pilules du Dr. Dudway nettoie les eu-
Wrailles, et expulse du systéme les humeurs malfai-
suites sans affaiblir lo patient. Une seule dose suit
our 3nontrer leur supériorité sur toutes autres
Piules. ;
Agents à Montréal: Devins et Bolton, Lan-

plough et Campell, K. Camphel ot Civ, J. Gard
ner, A. U. Davidson, J. A. Hore, H. R, Gray,
Picault et Fils.

TEMOIGNAGE LOCAL.

M. it. Duaan, Clumiste et Pharmacien, Rue de
lu Couronne, Quèbec +

Monsieur, —Je vous envoie lu certificat suivant,
concernant l’elficacité de la Sarspareitle de Bristol :

Résultut d'unefièvre lente.—Je cestuhie que le 19
mars 1500, nonfils, agé de D ans, fut obligé de gar-
der le lit par cette malade. J’employai les meil-
leurs médecins qui le prirent sous teurs soins pen-
dant deux ans, saus aucunrésultat. Le priatemps
dernier, je commençai & lui faire prendre dela Sars-
pareille de Bristol : dès qu’il en eut pris, une rapide
eéaction se fit sentir, el maintenant it peutinarcher
fucilement. Je conseille donc & tous ceux qui souf=
freut de maladies semblables, l’usage de la Sarsyxt-
reille de Bristol. IRAN LAUHARCE,

St, Koch de Quebec, 13 aout 1563.

Agents à Montréal : Devins et Bolton, Lam-
plough et Campbell, K. Cumpbell et Cle, J.
Gardner, A. G. Duvidson, J. A. Hurte, M. R.
Gray, F. l’icault et Fils.

Le gril Tunique accdimatautPartout où les
Amers de Mostetter, ce célèbre préventif uméricain
contre les maladies de climats, ont été introduits,
lettrs effets à soutenir la sunté, la vigueur, les es-
prits de ceux que leurs entreprises exposent aux
risques ordinaires des privations, ont été merveil-
leux. À l'armée, lu supénonité de cette médecine
altérativeatr,toutes les autres est deventie manifeste
quand efle « été employée ; c'est Une preuve qu’elle
est une protection exclusive contre les fidvres bie
licuaes et les maux d’estuinac et d’entrailles de tou-
tes sortes. Les soldats lisent que c’est le send sti-
mulant qui peut produire el conserver les huli-
tudes de santé duns la garnison. Pour les plon-
niers non-ncclimatés, c'est In aneilleure sauvegarde
contre la maladie. Par tous les Etats-Unis, it passe

ur être le tonique le plus agréable et et le meil-
eur, ainsi que le remédo sanségal contre lu dys-
pepsie. Les ingrédients médicaux sont tous des
végétaux qui sout gardés dans une solution du
meillenr stimulant connu—l’essence de ris. Les
Amers de Hostetter sont manufacturés à Piusburg,
en Pensylvanie, et pas invins de 50,000 douzaines de
Louteilles sont vendues annuellement.

Agents à Montréal : Devins et Bolton, Lam-
plough et Campbell, K, Campbell et Cie, J.
Gardner, A. G. Davidson, J. A. Hurte, H. R,
Giruv, Picault et Fils

IMPORTANTE CAUTION.—Le publie doit particu
lièrement faire attention, si chaque bouteille de
la Narspareille de Bristol qu'il achete, porte
la signature de Lanman et Kemp sur un des cô-
tés de l'inscription. Lu véritable Surspareiile
est préparée seulement pur Lunman et Kemp
Pharmaciens, New-York.

Avis Special.

INVESTOR OHNE N H._DOWNS ? — Nane
vous lo disons. C’est ou plutot 5 été un homme
philantrophe, un Lienfuteur public, H est mainte-
nant dans In tombe, maw sl n° Inissé derrière lui un
montent plus durable que le cuivre oùle marble.
Sn mémoire est inscrite dans les cœurs reconnnis-
snata du peuple non-sculement dune nation inais
du monde entier. Soi. Elexir Balsamique Végétal
est, où devrait être dats toutes les demeures. C’est
un remède infaillible contre les rhumes et la toux.
Jon F. Menry & Cie, l'ropriétnises, 303 Rue

St, Paul, Montréal, C -E.
Nov. 143

UN GRAND IHIENFAIT.—Lorsque ia douleur
est sensible par tout le corps, on éprouve de la joie
& trotrver un reméde. Combien estdouce Pinflucnee
de quelque tue-doulen: bienfasant. Le Liniment
du Vermont de Henry est un Véritable tue-douleur.
Ne manquez pas de Pemployer contre les maux de
dents, les maux de tête, les coliques et les douleurs
de toutes sortes.
Johu FF. Henry & Cie, Propriétaires, 303 Rue

St, l’aut. Montréal, C.-E,
16 Nov. 142

MEUBLESDEMENAGE
 

Le soassigné a resolu de réduire
avant le Jour de I'An, & des PRIX
EXTREMEMENT REDUITS, son
FONDS actuel, qui est considérable
et varié. En couséquence, if invite
ceux qui désirent des MEUBLES de
MENAGEréellement BONS et à BAS

PRIX, à venir chez lui nvant d'acheter ailleurs.
JOHN THORNTON,

it, Rue Craig, Coiu de la Rue Bleury.
14 déc. #

BAZAR
En Faveur de l'Union St. Pierre.
UN BAZARen faveur de l'UNION ST. PIER.

REaura lieu dansle courant de JANVIER, à
In SALLE DEL'UNION ST. JOSEPH, Rue Ste.
Catherine,

Les personnes churitables, qui voudraient co-
opérer dans les bonnes œuvres de cette Société,
Sont respoctueusement prides de faire parvenir
quelques objets, fussent les plus ruinimes, aux
Messieuts suivants quiles recevront avec recon-
Raissance,
ED. BARSALO, Rue du Cimetière, No. 41;
AND. LAPIERRE, Rue St. Paul, 134 ot 136;
R. PROVOST, Rue St. Charles Barromée, 174 ;
A. DESAUTELS, Sulle de l'Union St. Joseph;
FERD SABOURIN, Rue Chrystophe, 12;
AD. MARTIN,Senton, près lu Rue Ste. Cathe-

 

 

tine,
L'Union St. Pierre compte que les dons qui

lui seront faits par avance n'empêcheront pas
es perionues de favoriser son BAZAR de leur
présence.

14 dée.

 

DEPARTEMENT

TERRES DE LA COURONNE,
Quétce, 4 décembre 1869,
 

AVIS est par les présentes donné qu'en vertu
1863tous les DEPOTS d'ARGENTS publics, par toute

la province, devront à compter du PREMIER
JANVIER 1864, être faits à le BANQUE DK
MONTREAL ou à ses Agences.

Wu. H. DOUGALL,
Oommissaire.

9
 16 déc.

GRAND CONCERT
DONNEPAR LES

Montagnards Canadiens,
~ DANSLA

Nouvelle Salle des Artisans,
Grande Rue St. Jacques.

VENDREDI, le 18 DECEMBRE.

PROGRAMME.

__ Première Partie.

1.—Salbt aux Ghahteursde
la France... .…. «. .. Ambroise Thomas.

LES MONTAGNARDS CANADIENS.
2.—Nizza de Grenade,— Grand

Duo pour Violon et Piano. Wolff Dubois.
Melle. REGNAUD et M. SENECAL.

3.—Le Tasse,—Basso Solo... .. Convont.
M. LECOURS.

4.— Le Propriétaire, — (Redemandé), —Chant
Comique....….….….….….….….…..…….

M. Jus. BOUCHER,
$.—Le Printemps d'Amour,~Grand

Mazurka de Salon....,.....Gottechalk,
Melle. KEGNAUD. '

6.—En purlavt de ua Mére ................
M. GALAISE.

T.—La Nouvelle Alliance,—(chanté au
Grand Festival de Londres, par
1800 Orphéonistes) ......... .Hmlévy.

LES MONTAGNARDS OANADIENS,
 

Seconde Partie.

8.—France! Frunce!......Ambroise Thomas
LES MONTAGNARDS CANADIENS.

9.—Variations pour Ohoc ..........Baricelli.
Exécutées par Signor BARICELLI.

10.—Ab! for ever { now have lost thee. Bellini.
M. P. LAMOTHB.

L1,—C'est mia filleCri du Oœur,—Comique.
M. JOS. BOUCHER.

13.—Graud Solo de Flâte....….....…. .Kutfner,
M. H. GAUTHIER.

13 —Les Vépres Siciliennes, — Solo So-
prano ........ e…s0 000000000000 Verdi

Melle. REGNAUD,
14.—God suve the Queen! RRAAER

LES MONTAGNARDS CANADIENS,

Les l’urtes s'ouvriront à 7 heures ; le Concert
comiencera à 8 heures.

PRIX D’ADMISSION........ 30 S0US,
Onfpout se procurer des Billets chez les Mar-

chands do Musique, et le soir à la Porte de lu
Salle du Concert.

14 déc.

BENNETT, KIMPTON & CIE,
Marchands-à Commission,

No. 5, RUE ST. FRANÇOIS-XAVIER,
Coin de la Rue St, Paul,

MONTREAL.

9

14 déc. 9

L'ORDREest à vendre au Dépot de Journaux
de W. DALTON, Coin des Rues Craig er St
Laurent; et chez MC, GUERTIN, au coin de
la Place Dalhousie.

BAZAR.
UN HAZAR eu faveur des infurtunés de

l'HOSPICE ST. ANTOINE aura fieu dans le
cours de DECEMBREcourant.

Noua prions donc respectueuseinent les pes-
sonnes charltables, en particulier les Dames, car
toujours leur cœur est enclin à la bonté, à venir
en aide aux malheureux qui babitent cet Hospi-
cv, en y envoyant des Objets propres à cottg fin,
pour suulager le vicillard courbé et blanchi
sous le poids des aus et de Vinfortune,ainsi que
l'orphelin manquant de pain, de vêtements, de
bois à l'approche de la dure saison qui déjà com-
mence à se faire sontir.

Oui, âmes chrétiennes, par vos aumdnes, vous
apaiscrez ln faim du vieillard s'inclinant rapide-
ment vers ln toinbe et vous cssuyerez les larmes
que là maindel'infortane fait couler chaquojour.
Donnez nussi à l'orphelin qui semble vous dire
malgré son silence, ‘‘O vous! qui vives dans Vo.
pulence, donnez à l'enfant qui n'a plus de mère
ici-bas, car il n faim, ot notre Père céleste qui
est aux cienx voua lo rondra, ”
BE ON.Plus turd nous indiquerons l’époque

et le lieu du aus-dit BAZAR.
HOSPICE ST. ANTOINE,

Rue Labelle,
1

 

23 nov,

Vente par le Shérif,
BEAUHARNOIS.

VENDITIONI EXPONAS.

Montréal à savoir
No. 365. |

WILLIAM THORN, de la Cité de Montréal,
dans lo District de Montréal, Ebéniste et Meu-
blier, en 6a qualité de Curateur dâment élu en
justico à la succession vacante de foue MARY
CAMERON, en son viva::t de la dite Cité de
Monteénl, fille majeure, décédée, contre JOHN
MCLENNAN, Cultivateur, ot MALCOLM Mc-
MILLAN,Marchand, tous deus de Williamstown,
dans le District de Beauharnois,

UN EMPLACEMENT sis et situé dans la Pa-
roisse de St. Urbain Premierdans Williams-
town, dans la Scigoeurie ot District de Beau-
harnois, étant partie du numéro vingt-cinq
dans la seconde concession, contenant le
dit Emplacement environ un arpent de lar-
geur sur un arpent et demi de profoudeur
borné en front par le chernin du Rang dou-
ble, du côté Nord, par une routeou montée
conduisant à la première concession, du
côté Sud Ouest et du côté Nord-Est,par le
résidu du numéro vingt-cinq, la propriété
de Donald B. Finlayson, nvec une Maison
cu Pierre, uno Grange et uno Ecurie dessus
construites.

Pour être Vendus à la porte de l'Eglise Pa-
roissiale de In Paroisse de St. l'rbain Premier,
LUNDI, le VINGT-HUITIEME jour de DE-
OEMBRE courant, à DIX heures du matin. Le
dit ref rapportable le trente-uni¢me jour de dé-
cembre comant. :

L. HAINAULT,
Shérif,

9

 

Beauharnols, ce 5 décembre 1863.
_ .

ee
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Recemment regu
Par le Marie-Louise, de Bordeaux :
Truflles Frauçaises, en Boîtes de Ferblanc,
Champignons do do
l’ois Frauçais, an naturel et Beurre, do
Sardines do à l'Huite, sans arrôtes, do
Do do do avec do do

Sauce au Tomate, on Bouteille,
Saucisses de Lyon,
Citrons Français,
Fromae Itallen,
Do do en Bouteille,

Genièvre Suisse,
Onions Espaguols,

~AUSRI—
Claret St. Julien & Ole, de $3 4 $12 la Ouisge.
Haut Snuterne, Baraac, Obablis, de $3 à $9 do,DUFRESNE & McGARITY,

153, Rue Notre-Dame,
14 déc. 9
 

Venant d’etre reçu
Par leS. Hibernian, ot devant Continuer à être

reçu pendant cette Saison,

FAISANTS ANGLAIS
COQS DE BRUYERE

LIEVRES
Etreçu 2 fois la somaine

DINDES SAUVAGES
CANARDS +

POULES des PRAIRIES et POULES d'RAU
à GO Ceutins le couple, CAILLES à $1.75 la douzaine.
DUFRESNE & MoGARITY,

182, Rue Notre-Dame.16 déc. 9
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6. Grand duo pour violon ..........
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0FBTR(DE NOEL,
SALE

1JANVIER
SOIREE MUSICALE:

DOXMER AQFROFIF DE LA BIBLIOTHEQUE DR
L'UNION CATHOLIQUE DE MONTREAL

… Ayecle coucours de .
Plusieurs Artistes et Amateurs distingués

 

; ‘> Dans la Co ,SALLE BONAVENTURE“| MM. J. FOURNIER et ci,
LE“16pronuans,1863, à 8 h, précises du soir.

|

Duns lebut du sutiafuire les nomlreuses deman.des qui leur unt eté adressées parles
s'empresseat d’sunoncer qu'à partir du

15 DECEMBRE COUHANT,
On:trouvers duusleurs magusins des
Li CAISSES De VINS er LIQUEURs,

= fami,PREMIERE PAITIE. bir,
1. Ouverture de la Muette de Portici, à

4 malos......... se+nrecca00c000 Auber
excutée par MM, G. Smith et Saucier.

2. La femme du Pécheur, [romunce).. Thévenet

 

chantée par M Carpentier. «= uw -—" Assorties pur
3. L'Oncle et le Neveu, duoboufle..... Concone . 6 kT 12 BOUTEILLES

chanté par MM. Legendre et Bourassa.
4.Duo Uoncertent pour 2 violons ot = memmerse —— = Comprenunt

pinno..….….…..….….…. .…..Kaliwoda| 2 bouteilles Champagne.…...

exécuté par MM. Sénécal, Torrington. ? ue Sherry
5. L'habitant du village[les Saisons]. & Haydn| 2 do Portchanté par M. Lavoie. 2 do Chablis, Graves ou Sautern.sG. ‘Au sein des mers battuspur l'orage” 2 de  Cugnue LL
(V8pies Siciliennes)............... verdi| 2 do Bourgogne ou Frontigoun

chanté par Dile Regaauit, oy
DEUXIEME PARTIE. | bouteille Champagne

1% Prière d'une mère ” (Nleza di Gre- 1 do Frontignan
DRAB.2... Donigetti 1 de Port

chantéo par Dells Dupré, | de Sherry
2. Graude fantaisie do Mofse........ Thalberg| 1 do Cugnue

exécutée par M. Saucier. » du

—

Chablis, Graves Suuterues3.“ Lu dernière plainte d'un Acadien,
(Romance).......coveeveennnnns

chantée pur M. Bourassa.
4.La Grand'inère et la Petite-fille, "

(sop. et Contr.) 8.1... sc ca 000 «Moyerbeer
Delles Reguault et Dupré,

$13.50 LA VOUZAINE

$7.00 LA DRM E-Dorz,
Rendu à domicile

Mazas
exécuté par MM, Sénécal et Torrington,

6, La veillée sur les remparts, (tenoret
baryton) o.oo vielen... ..... Concone

chanté par MM. Carpentier et Lavoie.
Prix du billet..................,.25 cents.
Les portes s'ouvriront à 7 heures.

PRX.
Bonbonsmélangés

De 25,35, 40 et 50 cts. la livre.

Chocolats Creme
De 50 cts. la livre.

Bonbonsà la Creme
De 40 et 64 cts. lu livre,

Pastille de Gomme
De 40 et 50 ets, lu livre,

Pates de Figues
De 35 et 40 cts. la livre,

Pates de Jujubes
De 50 ets, la livre.

Pralines Françaises
De 35 et 40 cts. ln livre,

Dattes à la Creme
De 60 cts. la livre.
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COMPAGNIE
DE

Vapeurs Océaniques
DE

MONTREAL.
SOUS CONTRAT AVEC LE GouyMENT CANADIEN POUR LE TRANSL:DES MALLES DU CANADA ET DES E
TATS-UNIS. ce

1863-4 Arrangements d’Iliver 1863-4,
Les Pussagers sont débarqués à Londonde

Glasgowet Liverpool Mec

EF" Dre Billets de Retour peuvent être obtenus
à des Prix réduits.gx

Cette ligne de In Compugoie-Malle
posée des vaisseuux en fer sui
seaux ont été coustruit dans
double engin :

est com.
VANTS; Ces vais.

In Clyde ot ont un
Praise Hibernian eee ees 2484 ton.—Capt. BallantineDe 40 et 60 cts. la livre, Bohemian . ++++2,300 ton.—Cupt. Borland.. Nova-Scotian.. ...2,300 ton.—Capt. Graham.Mougat Français Jura Lu. sun.2,240 ton.—Capt. Aiton.De 40 cte. ln livre. North-American . . . 1,1842ton.—Capt. Dutton,. .

|

Damascus ....... - 1,300 ton.—Capt. Brown,Mottos francais et anglais Peruvian. ..... 2,600 ton.— _—
De 50 cts, lu livre.

Cornets et Bonbonnières
À des Prix très-réduits.

Moravian... 2,650 ton.-—en Construction.

Partant de LIVERPOOL tous
etde PORTLAND tous les SAMEDIS, arrôtantà Lock Foyle, pour prendre à bord ou dépoxrles Malles et passagers de ou pour Loudonderry,

it leur LIGNE de GLASGOWdeg VALLREAUL:
ST. GEORGE... Lacs Tons...Oapt. Wvyur.

las JEUDIS,

Il & aussi un Salon ouvert au Public, où l'onpourra se procurer du Café et du Chocolat àtoute lieure et à des Prix très-réduits.L. EMILE JOANNET,
  

 

  
104, Rue Notre Dam ST. ANDREW....1,432 ¢ ...Capt. ScMontréal. | ST. PATRICK. [1201 «Gaby SCOT14 déc, 9 |ST.DAVID...... 1,600 “En construct, 

Voyageant entre ln Clydr et Portland et Now.York,à intervalles réguliere durant toute Ia gai.
son de navigation de l'hivor,

Central Drug Hall.
FLUIDE.—Un nouveau supplément regu.—

A vendre à Bon Marché.
A. G. DAVIDSON, Pharmacien,

Coin de In Place d’Arines.

Les Vnisseaux de la Ligne de 1a Mall ivêtre envoyés de Portland comme suit : doiveut

 

14 déc.
9 Hibernian ..,......... Samedi, 12 Déc. 1863.es Damascus ........... Sainedi, 19 Déc. 1863LE NERVE ANODIN Nova-Seotian 11 Samedi, 26 Déc. 1863.Guérit lu Mul de Dentg,

|

Bohemian... ........ ...Samedi, 2 Jan. 1864,LE BAUME HOARHOUNDet de CERISE
Guérit la Toux, les thAMBROSIE do REEVES ron Thies.ete.
Restaure « à Embellit l .LA POUDRE AMERICAINE ‘les OheveuxFait de la Pätisserio Excellente et

LES PROTROTEURS de L'ESTOMAC
ous sauveront de | .UNE LOTION GLYCERINE 18 Gomomption

Rend !a Peau DLES PARFUMS de LUBINS €© ©Belle,

North American Samedi, 9 Jun. 1864,
——

PRIX DU PASSAGE de Montara, À Gras.aow, Lonbonbenny où Livknroo.. C
CHAMBRES rerasa sacs a 00000000 $ TZ À $80

(Suivant les arrangements.)
ENTREPONT Lee.
Un Médecin expérimenté est à bord

que Vaisecau,

Légère.

.H34

de cha.
UBINS Les Lits ne sont pas assurés, à y, , Sont une Nouveauté.

|

payés. ? *

*

moins d'êtreLES PARFUMS de DUBE . our fret «t autres particularités, s'adresser àSont Délicats et Pormanents. H. & A. ALLANA être obtenus chez Coin des Rues Youville et de ln CommuneA. G. DAVIDSON,Pharmacien, MontréalCentral Drug Hall,

|

Ou DEPOT DU GRAND TRONC, 7°Place d'Armes. 0 14 déc.
Portland,10 déc.

A VENDRE XONGS TEMES,
SERONT VENDUS, par LICITATIOFONDS de VALEUR, dépendant den SUCORSSIEet sa » savoir:

lo. Ceux situés en la Ville de Terrebonne.
lo. UN EMPLAOKMENT l’Emplacement des défun

E À
efuntsdelargeurvid pieds où iDren 1 pieds sur encore 78 i où la largeur est de° e . €avec une Maison en Pierre ot autresBâtiments0% pur In flue St. Pierre, od il cu bo, 20. UN AUTRE EMPLACEMENT adjacent auPlace Publique, sur 6% picds de profundeur,Maisons et Hâtiments, !

ACEMENT aurla

 

 

ENOHERES PUBLI UES, | >IONS de l'Honorable Ie 0.TURES

sur la Place Publique, do 73 pieds
96 pieds sur
rue au Sud,

Nord, de 43 ied qe ;
joignant au Nord ls Id mr a largeur aur lu diteoS t,ançois, avec deur

30. UN EMPL,
ln profondeur du premier Lot, et

40. UN LOT sur lu
pieds, entre les Rues St, Joseph ot Ste, ortense60, L’ILE TURGRON, d : i-vi
viron àagent Trry ans la dite Rivière, près du dit l'ont, vis à-vis te

N EMPLACEMENT '
pind, sieison, à I'Encolgnure des Rues St,

0. UN EMPLACEMENTsurla R ifondeur, aboutissant à la Rue St, Michel, otoliae 20oise So LAFERME ROUSSIN-MONARQroisse de l'errebunne, de 4 x 40 arpents, borné
joi

du côté Nord-Est Rodrigue Masson, Bertd'autosLoueEmplacements orEps Joigant
adjacent de 4Perche en superficie, Maison, Grange, et autres Bétiments.© ‘un Fraplacement y
Maison ’ ERME VIGER-LIMOGES, dans la dite Ville et Paroisse, de 3 x 38 arpents, avec
laison, range et autresBâtiments, bornée en front par la Rue St. Louis en partie jo nt dcôté Ouest le Chemin “ Pincourt” ot d'autre côté le dernier Lot, ' » JOR Su10u. LA FERME ROBITAILLE,a Maseouche,en la dite Paroinée par le Sud de la Rivière Ste, Marie, joigaant d'un côté les représiquetie, et d'autre côté le Lot ci-après, avec Maison,lo, L'AUTRE FERME ROBITAILLE,ndjacegnaut d'autre côté Joseph Bolsvert, avec une Ecurie.120.LA FERME GRATTON, à Lachenaie, de 3 x 44 es ;Jean-Baptiste, joignant au Sud-Ouest J-Bte. Gratton, et rhoNordenTesropes - antsBeau:mont, avec Maison en Pierre, Grange et autres Bâtiments, présentants

20. Et ceux en la Paroisse St. François de Sales,Ile Jésus.
. , 130. UNB TERREde 5 nts de |blie, joignant an Sud-Ouest Joseph BeauchampciMaisonon DireGrange et autres Bâtiments,to. AIN de 1 x 3 arpents, prenant du Chemin Public. i Sud-Ouest haleTERensot d'autre côté le Lot No. 15, avecMaisonoùausDen sui. & de

1

x 2 arpents, prenant du Chemi ié }Sud-Ouest ie Lot No. 14 cn partie, et au Nord-Est Edouard Lezitoursme160. Enfin UN TERRAINde 1 x 2 56Desprent du Chemin Public, borné du côté Ent

dite Rue St. Pierre,
1 d'autre vôté J. C. Au

Rivière Jésus, près d

de 60 x 07
ger, Fer,

u Pont de Péage, de tet pieds sur au-lelà de 320

pieds, jorgnant d’un coté

dernier Lot, d'en-

Joseph et St. Pierre, de 45 x 50

pieds de front .nant d'un côté la Rue 8AntoineTe"! de proE, située partie sur la Ville et partie dans la l’a-

38¢, de 3 x 40 arpents, bur-entants de feu Unézime Va-Grange et autres Bâtiments.
nte à la detnière, de ls même grandeur, joi-

dont 2 x 27 et 3 x 17, renaut du Chomin Pu-
sutres, et d'autre cord abriel LeprGabriel Legrls, avec

par Elni Paquette, et d'autre côté par Treff}

le QUATRE de JANVIER prochaiu, à DIX heures du mati

Bt à ST. FRANÇOIS DE S

Le Cahier de Chargea est déposé en notre Etude. anLa Ventedes Propriétés de TERREBONNE aura lien en l'HOTEL-DE-VILLE, LUNDI,
atin.PIX eASEENAIS,à à PORTE de l'EGLISE, MARDI, le OINQ de JANVIER prochain, à

UNE heure de laprésnidi 00 Le Jéaus, à la PORTEde l'EOLISE, le mêmejour, à

G. M. PREVOST, N. P.
oped

Terrebonne, 66 9 décembre 2668,
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+ Meraque ou manque en raison d’un défaut dans le

“ “Me suite le Volume de

   INGE DU CANADA 3... Cy
1-TRIOT DE Tso§ 2337 + !

Dans la Cour deCircuit;
Dans et pour le Comté d'Argentenït.+ .

æ ; to Chute, Mercredi, le deuxième jour de Décem-

* bre mil huit cent soixanté-trois.

Durant la Vacance

No. 934

JUHN McANDREWS, du Township de. Gren-
“ ville, dans le Comté d'Argenteuil et District

de Terrebonne, Journalier a
; Demandeur

vs.

JoHN @ NEWOOMB. du Township de Gren-
ville, Comté ot District susdits, Bourgeois

Défendeur

Il est urdonué suslu motion de Messieurs Oui-
metet Mathien, les Avocats du Demandeur, en
sutant qu'il appert par le retour de James Mc.
Mahon Huiasier de la Cour Supérieure du Bas-
Canadn, écrit sur le Bref de Somtimation émané
encette cause,que le Défendeur 4 luissé son do-
micile en cette partie de la Province du Cunada
ci-devant constituant ta Province du Bas-Canada

Cet ne peut 8ire trouve dans ce District de Ter.
:rebontte, que le dit Defendeur soit, par un Aver-

“tiggement & dire denx fois inséré cn langue fran-
gaise dans le paplor “youvelle publié à Montréal

“appelé l'Ordre ” et deux fuis cn langue anglai-
ge dans le papier nouvelle aussi publié à Mout-

réal appelé “the Montrenl Gazette,

”

notifié de

comparaître devant cette Couret [à répondre à

Ia demande du dit Drmundeur sous deux mois

Après la dernière insertion do tel avertissement
et sur le défunt du dit Défeudeur de comparaf-

tre et de répondre à telle demande dans la pé-

Fiode susdite, il sera permis au dit Demandeur
de procéder à ln preuve of jugement comme
dans une cause pur défaut.

Pur ordre,
THOMAS BARROY, >

Lo. aac
“10 déc.

-ERAa MES»
sa
x Dimanche prochuin, 13 courant, nura leu dans

la Salle de l’Umon St. Juseph, rue Ste. Catherine,
T7 heures du soir, la RAFLE eu faveur de l’Hos-
ce St, Antoine, déjà annoncée dans ce journal.
lle se continueru fundiet mardi à la même heure.

°° It yaura une grande quantité d’objets, consistant
en JOUETS d'Enlants propres & étre donnés en
CADEAU le JOUR de l'AN, Objets utiles &C., Xe.
cu peurs aussi une Table de Rafraîchissements.

* Nous prions donerespectueusement les personnes
charitables, en particulier les Daincs, eur toujours
leur cœur est enclin à Ia bonté, à venir en aide aux
malheureux qui habitent cet }
& cette RAFLE.

HUSPICE SL. ANTOINE,

 

 

13:7

a

fompice, en Assistant

10 dec.

JPROVINGE DU CANADA
+ DISPRICT VE TERHFHONNE

-
=

>

Dans la Cour de Circuit
Ce Dans et pour le Comte d'Argentouil.

yLa Chute, Meserediy le deusicme jour de Décem-

: bie mil huit cont soirantestrois,

Durant ta Vacance.
No. 935 ’

"JAMES DOLAND, du ‘Townshipde Grenvilie,
dans le Comté d'Argenteuil et District de

Terrebonne, Cultivateur
Demandeur

rs

JUIN G. NEWCOMB, du Township de Gren-
J ville, Comte et District susdits, Bourgeois,

<. Défendeur

Il catordonue sur Lu motion de Messiours Oui-
«met et Mathieu, les À vocats du Demandeur, cu
autant qu'il appert par le retour de Jutnes Mc.
Mahon, Huissier de ln Cour Supérivure du Hus-
Oanada, écrit sur le Bref de Soumation émuné
en cette cause quo le Détfendour u laissé son do-
micile en cette partie de lu Proviuco du Canudu
ci-devant constituant la Provincedu Bus-Canadu
ot ne pout oro trouvé dans ce District de Ter-

“Teboune, que le dk Défendeur soit, par up aver-
tissement à être deux fuis inséré eu langue frau-
guise dana le papier nouvelle publié à Montréal

, Bppelé * l'Ordre " et deux loisen Jungue auglai-
‘’Be dans le papier nouvelle aussi publié à Mont-
Téni nppelé “ tbe Montreal Gazette,” notitie de
4 :mraftre devantcette Cour ot là de répondre

‘rmande du dit Demandeur sous deux mois
!a dermière insertion de tel avertissement,

“le defaut du dit Défendeur de comparaître
‘épondre à telle demunde daus la periode

"+, il sera permis au dit Demandeur de
der à lu preuve et jugement comme dans

«anse par défaut.
Par Ordre,
THUMAS BARRON, Ju,

5,

si.
>

10 déc.
 

Fat pur le présent dunné à tous ceux qui sont
endettes envers ln succession de feue Dame
PHÆBEE BLACHE, épouse de JOSEPH CAR-
“DINAL, Ecr, de léquider au plus tôt ; ot à
tous ceux qui ont des réclamations contre la dite
.; euccession, de les produire au plus vite.
; J. A. CARDINAL.
; 308, Rue St. Joseph, Montréal.

7 déc. 7

* Où achoter des Claques à bon
bmarché? Chez G. Grinton &
Cie, Dépot de Claques, 258,
#Ruo Notre-Dame.

J
*
A
N
V
d
N
O

{ JACQUES-CARTIER. |

Toutos les Claques achetées
xà oot Etablissement ct portant
l’Etampeci-dessus sous la Se-

Amelle, nous les vondons avec
jes garanties suivantes:

Si uno Chaussure en Caoutchoue se déchire,

       

   

 

  

 

  

   

  

 

  

À l'aoutchouc vu su manufacture et non en raison
Éd'un usage raisonnable, une nouvelle paire sera

Sédonnée en échange pour celles qui seront en-

G. GRINTON & CIE.

otro Huile de Charbon à 2s.
6d.lo Gallon est garantio non-
explosive, n’avoir aucune
odeur désagréable, et coute
moins que 1-3 dé cent par
heure, brulant avec un Bec
No. 2. ordinairement em-
ployé.

G. GRINTON & CIE.
258, Rue Notre-Dame.

4 déc. 6"

Foyer Canadien.
à Les personnes qui désirent renouveler leur
MAbonnement nu Foyer Canadien, pourront avoir

Prime (de près de 400
Races), en s'adressant à ;

FABRE & GRAVRL,
30, Rue St. Vincent
to ne ced

 

 

2% nov,

NSTIAvrmr

     : . a 2 T =

À Terres d'iieridre pour Colishriohs
3 £ celfAvis de lg Vesite.} j A
fed DRL {

nkavcoe OoñarirMuxiortat'oo Courte

Je donne, pèr les présentes,AVIS PUBLIC,

  

vas Davx-MustaGNES.

of ’
ue JesTerrains ci-oprés montionoés seront ven.

dus par ENCAN PUBLIO, dans ia Salle du Con-
seil Municipal du'COMTE des DEUX-MONTA-
GNES, dans le VILLAGE de STE BOROLAS-
TIQUE, LUNDI, le premier Jour de FEVRIER
prochain, à DIX heures de l’ayant-midi, pour les
Ootisations et Oharges dues dux Municipalités
cl-dessous mentionnées,sur les divers Lots plus
bas désignés, à moins qu'elles ne soient payées,
avec les frais, au moins deux jours avant le
jour vi-desaus indiqué.

Dans lu Municipalité du Village:
Queache. Ee

AokL'Emÿlacement de la Veuve et H6- %:: ;
ritiers Jean-Baptiste Marineuu, bor-
ué ea front par la Rue Phobé, eu at-
rière et du côté Sud-ouest par Calizte
Ethier, etd'autre côzé parls Rue St.
Lambert, bâti d'une Maison en Mois.
—I est dû ...…….………....…oo00$ 621

20. L'Emplacement de la Succession
Wortell,- occupé ci-devant par feu
Henry Tison, borné en front par la
Rue Phasbe, en arriére par Dame Vve,
Felix Paquin,d'un côté par Louis Dion
et François Proteau, et de l’autre côté
ar François Thérien, avec une vieille
lalson en Bols desgus érigéo.—I1 est

30. L'Emplacement de Louis Ouimette,
borné en front pur In Rue St. Louis, eu
arrière par le Lut d'un inconuy, d'un
coté par une Ruelle, et d'autre côté
par Calixte Desforges, saus Bâtiment.
—llestdtd........

40. L'Emplacement des Héritiers Wil-
liam Henry Scott, borné en front par
la Rue St. Eustache, en arrière par la
petite Rivière Duchesne, d'un côté
par Félix Paquin, et de l'autre côté
pur Dame Veuve Pierre Luviolette,
bâti de Maison, etc—I est db...

bo. L'Emplacemeut de François l’oirior,
borné en frout pur lu Rue St. Eusta-
che, en urriète pur lu petite Rivière
Ducliesne, d'un côte par Félix Lavio-
lette, et de l'autre côté par Guillaume
Brayer dit St. Pierre, avec une Maison
en Bois dessus érigée.--Il est dû...

vo. L'Emplacoment de la Veuve et lé-
ritiers Roch Delaunals, Lorné en front
par la Rue Ste. Marie, en arrière par
la petite Rivière Duclesne, d'un côte
par in Veuve Michel Amuringer ou re-
priseutants, et de l’untre côté par In
Veuve William Heury Scott où repré-
senlants, avec une vieille Maison cu
buis dessus érigée —llest dû...

9.33

15.97

119.2

0.76

Dans lu Municipalité du Village Ste.
Scholastique.

la Un Emplacement appurtenant a Os.
car Barcelo, sur 1x Rue Sr. JeuneBap-
tisle, de ‘eux veut Irente-neufpieds de
largeur sur le (runt, sur vent ciu-
quante-sept pleds de profondeur, où il
d'a que cent soixante-crng pieds de lnr-
geur, le tout plus ou moins, tenunt
devant « «A dite Îluv, derriere à Au-
tine Clément, d'uu côté à Messire
François Louin, et Je l’autre côté, à
In Belle-Rivière, avec les decombres
d'une Maison en Brique, Une Ecurie et
Remise en Bois dessus construites.—Il
estdd ..,..

20. Un Lot de Terre appartenant nu dit
Oscar Barcelo, sur la RueSt. Jacques,
d'un arpeut de front sur la profondeur
qu'il peut y avoir à partir de la dite
tue qui le borne par-vevant à aller
aux limites de ln Sorporstion du dit
Village, ou il tient au dit Oscar Bar.
celo, ce qui pout donner une profon-
deur de deux arpents et demi à trois
urpents, plus ou moins, tenant d'un
coté à Joseph Lacombe, et de l’autre
côté à Vinceut Lacombe, sans Bâtisse.
=I est db. Vesssencaeus AP

30. L'Emplacement de Jean-Baptiste La-
belle, sur la Rue St. Jacques, ayant
quatre perches de front sur six perches
de profondeur, tenant devant à la dite
Îtue, derrière et d'un côté à Jusepli
Lacombe, et de l’autre côte au dit Os-
car Barcelo, sans bâtiment.—I1l est di

40. Un Emplacement dout le proprié-
taire est inconnu, situé sur la Rue St.
Vincent, de dix-buit à vingt pieds de
front sur environ cinquante pieds de
profondeur, le tout plus ou moins, et
comprenant tout le Terrain renfermé
dans lea bornes suivantes : tenunt de-
vant a lu dite Rue St. Vincent, derriè-
re et d'un cote à ln Veuve Pierre Ga-
cien, et de l'autre côté partie à cette
dernière et partie à Hercule Gacien,
avec une vieille Maison en Bois dessa
érigée.—Il est dû

5.57

1.03

0-36

Dans la Municipalité de la Paroisse
Ste. Scholastique.

L'Emplacement de Grégoire Larouche,
situé au Nord de In Belle-Rivière,
Paroisse de Ste. Scholastique, conte-
nant un demi-urpent de front sur un
urpeut de profondeur, le tout plus ou
moins, tenant devant au Chemin du
Roi, derrière et d'un côte à Antoine
Campeau, fis, et de l'autre côté à
Alexandre Labrosse, sans Bâtiment.—
Il est dù pour taxes et cotisutions d'é-
coles .......... IN
Ste. Scholustique, ce

huit cent soixante-trois.
ANTOINE FORTIER,

Secrétaire-Trésorier du Conseli Municipal
du Cumté des Deux-Montagnes.

8

1.67
premier Décembre mil

Avis aux Entrepreneurs.

A VENDRE,
1000 SPEARS POUR ECHAFAUDER,

A TRES-LON MARCHE.
S'adresser au Clos de PH. VAUTHIER, Pied

de la Ruo McGill, où 18, Rue des Sœurs Guisca.
10 dée. am-8

Livres nouveaux.
“ Au Ciel on se reconnait,” Lettres de

Conselntion écrites par le R. P. Blot, uu
joli Vol. ine18...220.00.20000ue25 cts.
Mgr. I'Evéque do Poitiers a dit quo co Livre

est une vruie perle euchussée de Patristique, et
Sa Grandeuren à recommandé ln lecture à tous
ses fidèles dans son cloquente homélie de In
‘Toussaint 1802.

 

** Les Auxiliatrices du Purgatoire,” par le
R. P. Blot, 1 Vol.in-18 vee 25 cts.
Ce Livre, qui complète Au Ciel on se recon-

nait, à autant de charmes et plus de variété. Il
répond à presque toutes les questions pratiques
sur le Purgatoire, et révèle une des fondations
les plus chères au Saint Curé d'Ars. C'est, au
jugement d’unillustre A rchevêque, un Ouvrage
remarquable, pieux et très-utile,

 

“ De l'Intercossion perpetuelle, " par M.
l'Abbé Vincent, 1 Vol. in-18 broché... 10 cts.

« Méditations pour tous les Jours et Fêtes
de l'année, selon lu Méthode de St Igna-
ce, sur la vie et les mystères de N S.J.
O., àl'usage deg Religieuses vouées à
l'Enseignement, pâr M. l'ALbé de Brandt,
6 Vols. in-12 brochés....…............ $3.00

Tels cena se us 000000 $425

“ La Virginité,” par M, l'Abbé Coulin, Vol.
In-18 breché..…....................038Cts,

“Couduito pour passer saintementle temps |
de l'A vent, par le R. P. Avillon, 1 Vol.
in-12 relié, ‘sacsorvecssencenc0c01,90 CLS, Ro vente d'iDLibrairie de

Ny J.-B. ROLLAND & PIL,
Tt. -Roa St. Vincent, No. 8.

| . 7 Montréal
10 déc ca 8
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STATEMENT
of Property-td be sold and notice

en 14Sale. 2

“ OPrICE OF TUNMUNICIPAL TOUNCIL UF TR
. 1 Ce

COUNTY OFTWO-MOUNTAUXS.
1 hereby give PUBLIC NQTICE tbat the

Lois undennentioned wil be sold at AUO-
TION in the HALL of the Municipal Qouncil
of the COUNTY ofTWO-MOUNTAINS, in the
VILLAGE ofsT. SOHOLASTIQUE, on MUN-
DAY,the first day ofFEBRUARY next at TEN
o'clock A, M,, for the Taxes and Olarges due tu
following Municipalities, ou the various Lots
undermentioned, unless the sum be paid, with
costs Incurred, at least two days before the day
above fixed.

In the Municipality of the Villuge of St.
~~ Eustache." FH

19 The Lot of the Widow and Heirs
Jean-Baptiste Marioeuu, bounded in
front by the Street l’hæbé, in rear and -
on the South-Wost side, by Calixte
Ethier, and ou the other side bySt. -
Lambert Street,with 2 Wooden House
built iborconDue...6.21

2° The Lot of the Estate Wortell,for-
merly occapied by Henry Tison, boun-
ded in front by the Street Phabe,iu
rear Ly Mrs. Widow Felix Puquin, on
oue side by Louis Diou and François
Proteau, sud on the other side by
François Thérien,with au old Wooden
Housu thereon erectel.—Du6......….

3° The Lot of Louis Vuimente, Loun-
ded infront by St. Louis Street, in rear
by # Lut, Propristor unknown, on vao
side bya Laue, snd on the other side
by Calixte Desfurgee, without any
Building.—Du0 sos ccc eue uen
© ‘Khe Lot of the Heirs William Hen-
ry Scott, boundedin front by St Eus-
tache Street, in rear bythe Little Ri-
ver Duchesne, on one side by Felix
Paquin, aud on the other side by Mes.
WidowPierre Luviolette, with a Hou-
se, &c., &e,, erected thereon—Due.

57 The Lot of Francois Poirier,buunded
in front by St. Eustache Street, in reas
byLittle River Duchesne, ou one side
by Felix Lavioleite, on the other side
by Guillaume Brayer dit St. Pierre,
with a Woudeu House thereon erected,
—Due .

6° ‘lhe Lot of Widow and Heirs Koch
Delaunuis, boundedin front by St. Ma
ty Street, lu reur by Little River Du-
chiesne, ou one side by Widow Michel
Awaringer or Represcutatives, on the
other side by Widow William lenny
Scott or Representatives, with an old
Wooden House thereon erected.— Due

In the Municipality of the Village

+

-

9.33

15,97
4

i925

14.61

10.76

of Nt,

Scholustique.

12 À Lot belonging to Osenr Baved lu,
on St Jolm-Baptist Street, of wa
hundred and thirty-nine feet front iy
one hundred and fifty-seven fret in
depth, on which line it messun a only
oue huudred and sity -five fet in
breath, the whole more or less, bouu-
ded in frout by the said Street, in rear
bi Antoine Clément, on one vide by
levd. Messire Bouin, and on the othr
side hy Belle-Riviere, with the ruins
ofu Brick House, à Wouden Stable sud
Stud thercou erected.—Due.........
© A Lot owned by Oscar Barcelo, an
St. James Street, of one urpent in
breath by what depth may be found
between said Street which bound said
Lot in frout and the limits of the Cor-
poration of said Village, where it is
bounded by the said Osenr Barcelo,
the whole Lot containing two and a
half arpents more or leas, bounded on
one side by Joseph Lacombe, aud ou
the other side by Vincent Lucombe,
without any Building.—Due........

3° The Lot of Jeun-Baptiste Labelle,
on St. James Street, containing four
perches in breath by six perches in
depth, bounded in front bysaid Street,
in rear and on une side by Joseph Lu.
combe, and on the other side by the
anid Oscar Barcelo, without any Bull.
ding. Du0.....00000u0 sa 0 ca000e .….

4° A Lot, Proprietor unknown, on St.
Vincout Street, contnining between
cighteen or twenty feet in breath,
by about fifty feet in depth, more
or less, und comprising the whole
of the Land, included in the fol-
lowing limits, bounded in front by
said St. Vincent Street, in rear
aml on one side by Widow Pierre
Gacien, and on the other side partly
by said Widow aud partly by Hercule
Gacien, with an old Wooden House
thereon erected.—-Due, .....,..

In the Municipality ofthe Parish

Scholastiyue.

The Lut of Grégoire Larouche, situated
anthe North side of Belle-Rivière, in
the said Parish of St. Scholastique,
containing half an arpent in breath
by une arpent in depth, moro or less,
bounded in front by the Public High.
way, in rear and on one side by An-
toine Campeanu, junor, and on the
other side by Alexandre Labrosae,
without nny Building.—-Due for the
Municipal and School exes. ........ 1.67
St. Scholastique, the first day of December

one thousand ight hundred aud sixty-three.
ANTOINE FORTIER,

Sccretary-Tiensurer of the Municipal Council
of the County of Two-Mountaius.

8

19,18

©

0:36

of St.

Ex “ Nomen AMERioaN *  Mane-Lotvise ”

* Mivresian BT Danganeus ?

MM. J. FOURNIER & Cie..
242, RUE ST.-PAUL

Oflreut eu vente

200 Barriques Vins de Sauterne, Chablis, Mar-
guux, Mécoe, Bordeaux, Bourgogne, Macon,
Beaujolais, St.-Emilion, CliâteauLalitte, ete.

Ponr,

 

Sugnurs,
Gy,

Row,

Out Tom,

Des premières marques.

100 lMarriques Cognac, Braudies, Otard, Due
pars vignette, Lacombe, de Gernun, J.
‘ournier et Oie, et autres des première mare

ques, de 51.75 à 3,26 pur gal.
300 Caisses “ Old Cognac * des pieinieres munie

sons, de 55.75 à 11.25 par douzaine.
#00 Caisses Vins de Margaux, St. Julien, Gru-

ves, Sauternes, Chablis, St.-Fmilion, Clrà-
tean Lafitte, Mucot, Beaujolais, des maisous
J. Fournier et Cie, de Gernon et Cie. et
Truchon, frcres.

Vins liquoreux du Midi et vins de désert pour
les datues,

Muscat Frontignande Lunel et vink rouges doux
de Hanylg si justement appréciés des goure
mets de France.

150 paniers de champagne, reçus directement
du prop, M, Blanchet, joe, d’Espernay, sans
superieur sur ce marché, à 13 dollars la
caisse,

Liqueurs de la Gde Chartreuse, veuant disecte-
ment de ce céJàhre établissement,

Vrai cidre mousseux de la Basse Normandie.
Remarquable assortiment de Verres de Mousse-

line et d'urnementation de toutes couleurs,
à des prix on ne peut plus modérés.

Grand déballage de Zlncs manufactures d'Aug.
Lamoureux, de Paris, consistant en Bains de
pieds, Bains de aigue, Cuvettes, Lavabo, Usten-
niles de Ouisine, Cafetières, Bouilloties en fer battu.
; Fleurs artificielles de M me Sellheiter, de Pu-

ris, .
Fausset hiydraulique Bélicart, d $). %
Machinesà boucher à $I.25.

4,FOURNIER sv Cr, :
10 dt. 8
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COLONISATION 1” COLONISAT ON ! ! AVIS.
Un Jeune Homme de bonne famille, porteur

de certificats de moru ité et de bonne conduite,
s'offre à donner quelques heures d'Euseiguomeut
eu Inngue française ou Apulaise à de jeunes En-,
fants dans vue famille privée cavadienne on an-
glsise (une famille anglaise ‘de préférence.)

 

AVIS est donné aux amis de la COLONISA-
TION qu’une LISTE du SOUSCRIPTIONS en
faveur des Colons de «“ Mantawa, ”* dansie District
de Joliette, est ouveric depuis quelques jours,
Le montant des Souseriplions cal reçu par le

Soussigné ay No. 7, Rue St, Vincent, Bureau de
MM.Dorion & Dorion. . [1 gueverllernit nuasi los études à In maison

P. A. O. ARCHAMBAULT, | d'enfants fréquentant le College.
à déc Etudiant en Droit. S'adsessrd ce Burean

or 0
27 nov.
 

 

 

DES

Guérisons merveilleuses sont tous les jours opérées

 

MIRACLES MODERNES.
1°Histoire,lu Science, l’Art, la Philosophie, PIngénuité de Homme, les Recherches

des Suges, n'ont pas réussi d procurer à lt race humaine un Présent aussi con-siderable el ausst précieu.r, une névesaîte aussi immédiute que le

RECUPERATEUR RAPIDE DE RADWAY,
Le Grand Remède Interne et Externe,

Qui doit dre employé dans tous les ces où il y a Douleur, Inflannmation, les Thm. urs,le Frisson, les Maur de Tete, tes Crampes, les Spasmes, les Maladies subites,
les Rhumes, le Tour, 2 Influenza, la Diphterie, Parnrouement, P’haperfvetion,
dos Douleurs, les Maure, et toutes les Infirmités
Chez les JEUNES GENS comme choz les VIEILLES PERSONN ES, chez les HOMMES

couune chez lus FEMMES,

 

Ce Remeéde prouve eu peu de minutes son ellicacite.
llemèdes auront failli,

 

IE -auvera la vie quand tous les autres

Il prévient la Maladie, H arrête les Douteurs.
Hportifiv,

SL n'y à pas de tempéraments si faibles qu'il ne fortitie : ai infirue et si incomplet qu'il ne re-
wette et rede complet: sl miserable quit ue rende confortable ; si torturé par In douleur auquel
il ne procurede l'aise 61 du cotturt; sf ivrlté qu'il no caline : sù vralade qu'il ne guérisse pus;
wine par la maladie auquel il re prolonge bu vie,

ll procure le Sourmeil.
H assure lu Santé,

 

DES GUERISONS MERVEILLEUSES SONT TOUS LES JOURS
OPEREES PAR L’APPLICATION EXTERNE DE CE

REMEDE-DANS
PE

RHEUMATISH|SORETHROAT
RLYRai?
LIVE)

 

Le Lumbago, da tows ol Liv Doutourear, de Mot de Dents, L Mat dope, Ulu-
flammation de l’Estomae, des Entrailt.a et dus d’oumons, les Entorses, lis Cou-
Piéres, les Contusions, les Blossures, le Croup, l’Enroncmiut, lex Brûlires, tu
Gale, les Pustulea, Taches, Morsures, Pigires dInsectes poisoneux, Ungelures,
Surdité, Coups de Soteit, Apopterie, Mlagucs Épileptiques, Asthme, Calvitiv,
Douleurs dans les Jambes, Pieds «4 Jointures, Lailteshs duns fes Reins, Tu-
meurs aue fienoue, Pieds, Jabs, ete, Mawr J&Your,

Et duns tous les cas où ln Douleur se fait sentir, le RECUPERATECR RAPIDE DE RADWA Y,
s'il est appliqué sur ces Maux, donve inmédiatement de l'aise, ET EN QUELQUES HEP-
RES, IL GUERIT LE PATIENT,

 

APPLIQUE EXNTERIEUREMENT ET INTERIEUREMENT, 11.
OFEFRE UNE AISE IMMEDIATE FT GUERIT

PROMPTEMENT
LX Inflammation des Roguons, la Vasair, le Spleeny la Pierre, hi Giraredle, (a Dilute,

Plrritation de P Uréte, Difficutte d’Uriner, ete.

LES FEMMES SOUFFRANT
da Maladies inhérentes à leur sexe, seront guérics en penunt le RECUPERATEUR RAPIDE

DE RADWAYavec une Doze des PILULES DE RADWAY °Y.

PRIS INTERIEUREMENT,

Une cuillérée à the de ce RECUPERATEUR dans un verre d'e
est supdricure à tous les Amers, Ligueurs ou Compos,
lea tempéraments faibles, promouvoir un hon appétit, £
l'estotune,les entrailles, les roznons, In vessie, ete.

Agents Généraux pots Lo Couda: —WMME PF HENRY x CIF& CIE.
4 dee.

etifier [cs nerfs, et guérir le: douleurs dans
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INTERIEURDU POLLL.

Premier Prix à Toronto, Kingston ct Montréal.
H brûle tout son guz et aa fumée ct ue demande d'etre allumé qu’une seule fuis la saiyoi-

Garanti ôtre eupérieur à tout autre Posts manufacturé jusqu'ici, et garanti étre ce qu'on le repré
sente.

4

 

 vu

Poeles de Cuisine, de Corridor, do Salle, de Chambro a Cou-
cher ct do Burçau on grando Variété,

 

 

SALLES DE VENTE—T5, Grande Ruc St. Jacques, Montréal,
118, King Street, (Est,) Toronto,

J. G. BEARD & OIE.
145 20nov.

Nd prise cote breuvage,
couume stimulant 1omgue, pour tortitier

LYMANS, CLARE

LA POMMADE OEPHALIQUE est le plus
vechen hé de tous les specifiques contre la cal-
vitie, non-reulrment «lle prévient et arrête la
chute des.cheveux ot en empêche la décotorstion,
ais «lle teur donne lustre et souplesse on même
temps que le parfumé le plus agréable.—lrix du
Pot: 2fr 80 ec.
L'ONYMEL MULTIFLOREest l'Eau de Pois

lette adoptée par les wens do monde. M.OGER
# choisi pour cette Composition les fleurs les
plus sunves et les plus eulutaires, et il en a ex-
trait un principe acidulé qui conserve à lu pou
tn fraicheur et In transparence de ln jeunesse.—
Prix du Flacon : 1 fr, 50 à,
LE SAVON AU BOUQUET DE FRANCE

ferait Ia réputation d'une Maison nouvelle et ra-

2 déc.

Rob Boyveau-<Lalieccteur,

Seul autorisé en France, Autriche, Belgi-
que et Russie.

Le Rob végétal du Dr. BovvraU-LAFFECTEUR,
seul autorisé et garanti véritable par la signature

GIRAUDEA u ST, GERVAIS,

Guérit rapidement, sans Mercure, les affections
de la peau, dautres, scrofules, suite de gale, ul-
cores, accidents de couche, de l'Âge entlque et
de l'acreté des humeurs, les maladies syphiliti-
ques récentes, ins étérées où rebelles au Copuhu,
au Mercuret à l’'lodure de Potnssitem.
Le Rob se vend dans toutes les Phartuncies,
X=Dépdt Général :=11, Rue Iticher, à Parle.
28 oct, na-bpim 136

MAISON Kue Kachelren
UUISLAIN, . No, 12, PAXIS.,

EAU DE LA FLORIDE,
EAU MIKACULEUSE,

Pour retablo, et conserver la couleur naturelle des
cheveux, saus nuire À la peau.

leEau de ta Ftovide n’est point une temture,
etant composée de sues exotiques el de sulstances
conservatiices, elle agit comme Ta nature, dont elle
reprodiot nucactleusemeutles effets. Elle rend aux
cheveux leur couleur prinutive, En outre, elle ula
propreté singubiore de vivitier les cheveux blanes,
Four reudunt lu puissance colorante qu’ils avaient
pendue, eLello exerce tune iofluenes extrêmement

PARFUMERIE DE. LA"MAISON OGER,
“36, Boulevard de Sebastopol, Paris.

PRODUITS EN VOGUE:
jeunit In vieille réputation de la Savonrerie

+

 

OGER, dontles Produits sont généralement re-
gherchéa—Prix du Pain dans une jolie Bolte:

r
LA ROSEE D(I PARADIS transporte dans

108 salons et dans lea boudoirs les argues do
fleurs Inronnuos jusqu'à ae Jour. Ses gouttes
précieuses purfutment déjà tous les mouchoirs
armoriés—Prix du Flacon dang une jolie Boîte :
3 fr.
I/ELIXIR ODONTOPHILE de OGER raflor-

nt los goncives ot préserve les donts de la carle.
la Poulre odontophile leur donneune Llanchour
admirable.Prix du Flacon et de In Butte, 2 fr.
30 ¢,

Apa-5

CALENDRIER
ECCLESIASTIQUE ET CIVIL

DE

L’ANNEE BISSEXTILE

L864.
ORDO

DIŒCESIS MARIANOPOLITANÆ
rno

ANNO 1864.
En vente cher

l'ABRE € GRAVEL,
Rue St. Vincent, No, 30,

197

AVIS PUBLIC
Fist par les présentes donné

Que le soussigne n été dâmeut nommé Qura-
teur en justice aux Itiens de ALEXIS MOUS-
SEAU, ci-devant Courtier decette Qité, et maln-
tenaut absent de cette Province.
En conséquence, les Créancters du dit Alexis

Motaseau aont requis de tiler Leurs réclamations

2 uov, conservatrice sur les cheveux queeut encore leur
tance. Eatin, ello à l'uvautaze de conserver lu
propriete de tu tete, eu enlevant les petentes- de
ture pousser et de rendre plus épais les cheveux,
les crapechant aussi de tousber et de tblunelur.
2.3-Dépot général à Montcéal, chez MM. LY-

MANS. CLARE & GI
Tuet, ups-tu-120

 

SONNERIES t'ECTRIQUES
POUR APPARTEMENTS,

par devess lui, et toutes purgounes endettées en-
vers be dit Alexis Moussean, sont notifiées de
payer le montant de ce qu'ils doivent au Bureau
du soussigné, No. 26, Itue St. Vincent,

MARCEL RIVET,
Manteéal 21 nov, 1883, am-1

Poitras & Crevier,
MABUHEANDS DE PORES, Avaustiques, Fournituies de Teleg apht

Elcetrique ot d'Horlogorie
Paratonnerre.

ANDRE TTERMAN,

+ Rue Nh Aun, Pans,  

 

+e So aneammasrem
wien rds 110

VETEMENTS
IPALTOMNE 11 1PHIVIER,

Pour (SG3-6-4.

Viet,

au

No. 42, Grando Rue St. Lauront,

Suttouts Noita pour MESSIEURS... $20.00
de Promennde 12.00

Pautalons et Veatey conjoints Hou
Snrtouta d'Affaires « 7.00

lar-dessus “ 7.00
Lea Mesaieurs qui veulent avons de bans Hae

billementa, devraient essayer

J. G. KENNEDY,
Moc 42, Givande Rue St. Laurent.

La qualité bien cont.ue tant parle pervico que
par l'excellence dea Imbillements fournis à cs
nombreuses Pratiques durant Ia saison d'Eté, n
donné au Proprietaire vne réputation sans pré-
cédents.

26 oct. Ti

MAISON CANADIENNE,
No. 111,

Coté Ouost, Ruo Notro-Damo,
Deurteme Puite due Palais de Justice.

 .
Les soussisenés aunoncent respertueusement

ile viennent de recevoir ieur ASSORTIMENT
WHIVER, comprenant:

DRAP NOIR et de couleur, CASIMIR de tou-
te qualité, MERINUS FRANÇAIS, MARCHAN-
DISES de LAINE, ete, ete.

Toutes sortes de FOURRURES
VICTORINES,

MANCHONS,
CASQUES,

MITAINES, ete, ete,
Jie Lontre, Vigan, Mouton, Imitation, ete, ete.

L.¢ tout & des Prix extirdmoment rédaita,
Un des meillears TATLLEURS est attaché à

l'Etablissement,
Tous Ordres garantis et livrés avec prommogatie

uide, à lu satisfaction de ceux qui voudront bien
les encourager de leurs Conunnndes,

TURGEON, PREVOST ct Clb,
17 nov. 144

 

Ateliers de Carosserie,
73, RUE STE. MARIE, 73,

PAR

MERCIER & FRERE,

Toutes gertes de VOITURES
D'HIVER «t DETTE sont fabri-
puéecs aur Commande a l'Etablis-

sement cl-dssaus.
Pour In Bennté, la Solidité et le Fini des Ou-

vtages, pour l'Elégance des l’atrons, pour la Mo-
diesté des Prix et la Ponctualité. te Public eat
assuré qu'il aura toute astiafsction,

Le Patronage bienveillant du Public de lu
Ville et de toutes lea Cumpagnes est spéeiale-
ment invité sur ses magnifiques SLEIGHS de
FAMILLE.
FPLea Réparations geront promptement exé-

cutées à l'Atelier ci-dessus. Tous les Articles
sont garantis. Aussi, les coussignés espèrent
que les Commandes du nombreux Public qui les
favorisent, vont leur être accordées avec aatant
d'abondance que par le passé.

MÉROCIER & FRERE.
28 oct, em-b45

SAVON! SAVON!! SAVON
Faites votre Savon vous-métnos, ct vous sau-

vores BO par cent,

Le Soussigné vient de recevuir uns supplément
de la célebre CHAUX CUNOENTR FE, dont
l'usage peut permeitre à ceux qui tiennent mai-
son de faire eux-mêmes leur SAVON et de sau-
ver ninsi 50 par cent. l’rix 25 cents par tin.

 

 

 

PUUDRE DE HORSFORD.—Ls3 demandes
cruissantes de cet cacetivnt articic Get URO prou-
ve certaine de s1 supériorité sur toutes celles
qui ont été mises dovant le public jusqu'à ce
jour. Afin d'éviter tout désappointement, soyez
certains si voracheter In POUDRE DE HORS-
FORD, I n'y ena de véritable que celle qui por-
te la siguature sur Je couvercle. Prix 25 centins

PEIGNES DE CAOUTGCIIOUO KGONSAIS.
~Venant d'âtre reçu un assortiment de PEI-
GNES en CAOUTOHOUC, lesquels seront ven-
dun à des prix trés raisonnables

J. A. HARTR, Prianuacivy,
Glasgow Drug Hall,

  
:42 ct 44, Grande Rue St. Jacques

MMAC. ont l'honneur d'intonner le Vu
ble qu'ile vieanent de vecevottr un Assortinentde

NOUVELLES FOURNAISES
A AIR CHAUD,

Améliorées des CHILSONS,

Uca Fournaises out à l'intérieur un Bassin
évuporatenr pour cenotselerl'air duna les np
partements,

|
|

——AUHS[—

POBLES CARRES et
PORLES À CHARBON

de toutes aortea, à des l’rix réduits.
30 nov. 1460

FERRONNERIES.
Nous venons de recevoir un Lot considérable

de l'ATINS de toutes sortes pour Dumes et
Messieura.—Aussi, uv Assortiment complet ot
nouveau de Ferronnerles pour Fournitures de
Maisons, Outils d'Ouvriers, Ferrouncries de
Oonstructeurs, l'arronneries de Forgerona, Glons
pour Ohavaux, Bornx, ete,

Joux qui veulent acheter des Articles dans
te: spécialités ci-demsue, feraient bien de venir
visiter asant d'aîler acheter ailleurs ; la trouve-
tunt notre Fonds complot et nos Prix aussi mo-
déréaque partout nflfourg en cette ville,
BFClaus Coupés, 24.16 livre,

T. P. PACY,
25, Itue St, Lanreut

Montréal.

EF-hemurquez l’Adresse.L0
su nov. 145

Livres Nouveaux.

GATEUIISME DU CONCILE DE TRENTE—
Traduction nouvelle, par le Chanvino D, 6.
Hallez, 2 vol. in-12, relida....... eure BU
STOIRE DU CONCILE DE TRENTE—
Par le R. I Prat de ln Compagnie do
Jésus, 3 vols, in-8 brochés...........#

Wrkne Re AULTOURIVHUI—Dans la Socté
té Ghrétieane, par l'ALLé Isourd, 1 vol.
ined, brooch. .........co. oil, du

LA VERITE DE L'EVANGILE—Par M.
F. Nettement, | vol, In-#, bruché..….....

PRIERES DE SAINTE GERTRUDE—Ou
vrai Esprit des Prières que Jésus-Obrlet
lui-môme à révélées, 1 vol, in-32, reliés. 2 3

LES FLAMMES DE L'AMOUR DE JE-
SUS—Oupreuves de l'ardent amour que
Jésus-Chriat nous n témoigné dans l'œu-
vro de notre Rédemption, par M. l'Abbé
D. Pinait, 1 vol. gd. in-18, relié...

LA NOURRITURE ET L'AME OHRR-
TIENNE—Ou l'Oralson Mentale rendue
facile par la méditation do In Passion do
Notre Seigneur Jésus-Chriut, ute, par M,
l'Abbé D. l'iuart, | vol. in-18, relié... ;

LA DOULOUREUSR PASSION de Noire
Seigneur Jesus-Christ--D'après les médi-

tatonsd'Anno Catherine Eminerich, § vol,
gd. in-18, relié... .ry saunss ces

MANUEL OOMPLET POUR BANCTI-
FIER LES DIMANUIIES RET LES PR.
TRS—Geaut choix de Prierea et do Pra.
Ligure, pur le It. I’. Gofling, 1 vol. in-18
Pelé... 02000000 au eue sc0acen nu 0006

MANUEL DE PRIERES ET DE PRA-
TIQUES—Pour le aoulagement des âmes
du Purgatoire, par le P. B. Quélox, § vol,
in-12, brocké...... encavecsassusa ces À

LES MERVEILLES DIVINES DANS LES
AMES DU PURGATOIRE, pur le P. G.
IRosssguoli, de ln Compagnie de Jésus, !
vol, in-18: hroché.. .

Eu vente chez
FABRE & GRAVEL,
Rue Bt, Vincent, No, 30.

129
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COMPAGNIE D’ASSURANCE

ETNA,
DE HARTFORD, CONNECTICUT.

 

 
 

Cette ancienne Compagnie si bien connue
continue d'assurer les Propriétés à des taux fe
vorables. Les polices données à cetto Agence
aout garanties par un dépôtfaitentse 1cs mains
du Gouvernement du Laye, ot toutes les portes
sont promplement payées en or.

prome va ROBERT WOOD,
Agent.

y oct, cmel27 .

WISTOIRE POPULAIRE DES PAPES,
Par J. CHANTREL,

24 Vols. in-18 broclus ,....

Eu veute chez

.$0.00eovese ve

CHARLES PAYRTTE, 208, Rue Notre-Dame,
7 déc, 7

142, Rue St, Paul,
11 sopt. 115
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Dépôt général, à Montréal, chez MM. LY-
MANS, OLARE& Cie, et chez MM. DEVINS
BOLTON. on

19 juin. aps-81
>
 

PHOSPHATE DE FER
de Liras, Pharmacien, docteur«
s-uctences, 7, rue de la Feuillade,
à Paris. Ce nouveau ferrugineux
réunit tes éléments des os et du
sang, et content le fer à l’état lis
bquide D'après les observations
tuiles dans les hôpuaux de Paris,
et consignées dans le prospectus,
il est supérieur aux Pilules dites
de Valet, au Lactate de Fer, au
Fer réduit par l'Hydrogène, aux
Pilules et Sirop d'lodure de Fer et
Éruérit rapidement pâles couleurs,
maux d'estomac, digestions péni-
bles, appauvrissement du sang,
portes de forces et d’appétit, meuss
truations difficiles et pertes blan-
ches. C’est le meilleur adjarant
ile ’Hulle de Foie de Morue.

En vente, à Paris, 7, Rue de In
Feuillade,chez MM. GRIMAULT
& Gie., Pharmacieus de S. À. Lle

Prince Napoléon.
5 jun. 1863
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sules vogotables
atico

de GRIMAULT & Oie., Parmu-
Écieus, à Paris, nouveau trate.
ment préparé avec les feuilles du
MATICO, ARBRE DU PEROU,
pour lu guérison rapide et fail
lible de fa gonorrhée, sans crainte
aucune des rétrécissements du cu-
nél ou de l'infiatatoalIondes intes-
tine Le célèbre Docteur RI-
CORD, de Paris, à reuoncé dés
son Apparition, à fous les uvtres
nédicaments. L'INSECTION H’emM-
pote au début de l'écoulement,

PME les CarsrLEs dans ‘ons les cas
2 hiowiques «t invétérés qui ont

EZSM césisté aux préparations de copa-
Mu. cubôbe, etc., et au injec-

Fes dirons à bûse métalique et pour te:
B péraonnes qui préferent les médi-
Runents internes,

Ku vente, id Paris, 7. Roede ta
8 Fevillude,chez MM GRIMATLT

: 2 & Cie. Phannacicna de 8. ALL we
Prier Nevoléons

jan, 1843.

Injection et Ca
au

TR
S

HA
RM
AC
IE
NS
à

or

 

upa-15
 

Plus d’Huile de Foie de Moruo.

4 SIROP DE RAIFORT IODE.

D'après les certificats des Mé-
decins des hôpit ux de Paris,
consignés daus le prospectus et
l’approisaton de plusieurs Acadé-
nied, cu Sirop s'emploie, avac le
plus grand succés, à lu place d
l’Muile Je Foie de Morar, à lus
quelle il est récllsinent supérieur.
Il guérit les rpaladies Je poitrine,
les sevofules, le lyrphustiomes la
pâle«ils teutehse des chaîrs, les
petites d'appétit et régés ste la
conutitution en purifiaut le sang,
V'estenun mot le plus puissant

Rdlôpuzatit connu. Tue fatiguejue
Ci icitis l'estomac ou le. irlesting

coanue Piodure de potas im el
l'iodure de fer, et a'adn nistre
avec ta plus grande faeiling aux
jeunes entants sujets aux humzeurg
ou à l’engorgement des
«Le docteur Cazenrre, de lhô-
pital Saint-Louis, de Paris, le re-

‘vue manière toute particulière
anelew maladies de lu peau, conjointeturr.t avec
ses pilules qui portent son nom.

En-vente, à l'aris, 7, tue de la Femillude, chez
MM. GRIMAULT & Giv,, Pharinaciens de S. A.
1. le Prince Napoléon.

Dépôt général, à Moutréal, chez MM. LY-
MANS, OLARE & Cie.
À ‘Québec, Dépôt Général à l'Etablissement

du Canadien et chez MM. JOHN MUSSON & Cle,
Se trouve dans lés boures Pharroacies sn Canada,
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5 jan. 1863 nps-15

MALADIES
or

FOITRINE.
SIROP

D'HYPOPHOSPHITE DE CHAUX
ne  

   
Grimault & Cie.

Cc nouveau Médicament, sou-
vetain pour In guérison de In
toux, rhutaca, catarches, grippce,
wiilations de la poitrine, est aussi
le curatif le plus puissant de ja

Rolitigie. Sous son influence, la
toux a'apaiser, es sucurs noctur-
nca cessent, et le malade 10cou-
vro rapidement la xanté et Pem-
houpolut.
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LLINIR DE PEPSINE

ok

Grimanlt & Cie.

Ln Parsiseest le sue gastrique
lui-même, où plutôt le principe
digestif .purifié qui opêro dans
Bl'estomac Mn digestion des ali-

bgadimeuts. Lorsque par uue cause
PAR quelconque ihvignié manquer, al
Jn régulte de mauvaises diges-
Buour, des gastrites, des gastral-
cies, inMammation ice miuqueu-
nes de l'estomac ut des intestins,

fden renvois de gaz, des pituites,
de l'auétuie,la perte des forces, et
catia des pales couleurs ches les
duuits |L'ELIXIX DB VEPSINE,

Buti pour autorité l'approbation
de l'Académie de Médecine de
Paris, triomphe rapidement de
touy ces accidents et arrete Jes
vomissements des femmes ene
cuiatez.
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Fenillade, chez MM. GRIMAULT|
“pr, l'aatiieciens de S. A. 1. le Prnce Na-
“Ole.

! Dépôt géveral a Québec, à l'Etablissementdu
ed ot'chez MM. JOHN NUSSUN & Ou.

À Muntreäl, chez M3I. LYMANS, OLAREL &.
CTE;et chez MM. DEVINS & BOLTON.

19 juin. aps-aa-9|

tandes, & Ci

En vente à Paris, 7, Rue de lai

  

 

   

 

AVIS DE DEMENAGEMENT
RUSSELL JONES-

FOURNITURES,

  

Tout en remerciant ses amis el ses nombren-
ses l’ratiques de la Ville et ile lu Campagne de
l'encouragement vraiment libéral qu'il u reçu
d'eux dans ces dernières années, il est préviont
que ea conséquence de lincendic de son én.
blissement, ilvient de trunsporter au No. 110,
RUE* ORAIG, vis-à-vis son ancienne place, en
attendant que celle-ci soît prête, co qui n'aura
Heu quo vers le mois d'octobre prochain.

Le Soussigné a toujours lv meilleur ASSOR-
TIMENT de

MEUBLESde MISNAGE
de su propre Munufueture. Ces Articles seront
arantis et vendus À des Prix qui détient tontes
es competitions,

[1 desire surtout attirer l'attention des Dames
sur ses Fournitures de Chambres à Couclier dont
le Prix varie entre $18 à $200; uussi, sur ses
Fournitures de Salon —Les Dames qui veulent
se pourvoir d'excellents Meubles de Ménage à
bou marché feraient bien de visiter sen Flablis.
sement avant d'acheter ailleurs.

RUSSELL JONES,
116, Rue Craig.

Montréal 5 août.

A. BOISSEAU,
PHOTOGRAPHE ET PEINTRE DE PORTRAITS,
250, Rue Notre-Dame, 250,

MONTREAL.

CARTES de VISITE et PHOTOGRAPHIES
de tonte grandeur

went, 1 0OT

TESTARD DEMONTIGNY & JOS. ROYAL,
AVCGATER,

Petite Rue St. Jucques, No. 4.
23 oct. bi 138

Produits Mineraux Naturels
Py

VICHY.
L’ETABLISSEMENT THERMAL DE VICHY

est la propriété de l'Etat qui en a concédé l’ex-
ploitation À la Outmpagnie Cattox, Vauuee &
Cie, par lois de Juin 1853.—Tous les produits
out fabriqués sous la surveillance du Gouveine-
ment flançais dont le sceau secompague tou
Os lex étiquettes, cauciets et prospectus de
*Ptalhlissement

I AUX Euux Minéralo Naturelles de
; + Vichy exertent Pappotit, lacilitent la

digestion, fottitient l'estomac, [ni dounent du ton
el tont disparaibe les nigreurs—Elles s'ern-
plorent aver succés COM: won affections des
voices drgestives, les obstructions du foie, les coe
lujues hépatiques, Tes cugurgements des organes
1intontinaux, contre lu gravelle, les voliques nés
vhrétiques, et le catharze de la vestie, coutre ja
goutte, Ju diabôte, li chlore où pâles couleurs
ts pates blanches of tes affections du systôme
lyenphatique, ke—Eutu elles sont prévrieuses
pouz les fnbitaets des colourpour combaiîtie
##& influences petnicisuses de ce» clunuts et dés
Uuite les causes morbides qui les menacent, tel-
les ques les diathesis bilivusen, les diarrhées, din
sentertes «1 fievres d'accés qui les atteignent si
souvent
SELSRex eu buis, les Sels Maly.

rels de Vichy extraits des Eaux Mis
nérales donnent un moyeu facile, peu dlispens
de:x el conteillé par les médecins de suppléer
aux bains naturein de Vichy pour les personnes
que la distance on lew occupations empichent
dene cendre à Vichy.
b ASTILI

|

DiSePustilles préparées
. LA) 450) avec les Sols Miiéraux

Naturels extraits des Eaux de Vieliy et méritant
etek fe ean de Pastille sde Vichy sont d'un goût
agréable, audent à l'action des Baux Minérales et
s'empleient atletuent contrelacidité de l'estornac
et vs digestions difficiles en soulageant les esto-
macs pare <eux,.Elles sont aromuatisées à divers
partis.

our les commandes en ios, s'adresser à
Paris, ala Compagnie des Eaux Thermales de

 

Corémissionnaurns, db, vue de Trévise.
Dépôt général, à Movtuéal, pour la veute en

Bros eten détail, ‘Lez MM, LYMANS, CLARR
tt,

bps-15

RS VIVANTES.

 

A FLORIDE
be

MURRAY & LANMAN.

Or ruce rartutn est un extrait de flenrs tropi-
cales du plus délicieux parfum, sens aucun mé-
lange des grossières «ssencra d'huile qui forment
la base des Essences ot des Extralts de Toilette.
Son arome est presque inép ‘sable ot aussi frais
et délicat que celui des fleurs vivantes.

QUELS SONT SES ANTÉCÉDANTS ?
Pendaut vingt ans, 58 supériorité sur ies au-

tres Paifuws à été universelleyient recounue
aux Indes Occidentales, à Cuba «À dans l'Amé-
rique du Sud, ct nous le recommandons tout
particulièrement anx habitants do ¢o pays comme
un Parfam sans égal. Pendant les mois chauds
de l'année, il eat cuore plus recherchié a eno
de influence rafrulchissante qu'il oxerce sur
Ia jean; quand vn Pemploie dans lea bains, il
duune plus de souplesse au corps rafraichi.

MAUX DK TETE ET ÉBLOUISSEMENTS.
Les touux cle tête et les éblouissements dis

paratesent aussitôt qu'on d'en est lavé les tempes.
Ooumo parlum dans les habits, 11 est aussi ngré-
ablo que I'Ofto de Ruse. T1 donte une apparence
de fraicheuret de trausparence et fait digparai-
tre les boutons et autres pustules qui gâtent In
peau.

LUNIREFAÇONS,
Voyez luen 8) les poms de MURRAY ct LAN.

WAN sont éuiits sur la Louteillo et sur les enve-
loppes qui portent une vignette de fantaisi-.

DEVINE & HOLTON,
Porte voisine du l'alais-desJuatice,

Murtréal,

Agents pour Montréal :—Devins et Bolton,
Lamplough et Campbell, A. G. Davidson, X.
Campbell et Cie., J. Ganluer, J. A. Haste, H, R.
Gray, Plcault et Fils, rt par tour les Droguistca
u monde.
A vendre en gros par

J. F. HENRY& Cie,
30%, tue SL Paul, Montréal.

35

  
23 fév.

Dr. Jourdain,
DENTISTE,

123, Rue Craig, au Coin de la Ruc Côté.
2 mai. 61

     
MATELAS,LETS,etc.|

Vichy ou égulement à MM. Ls. BERGER& Cie,

\ Québec, Dépot Günéral à l'Etablissement
du Canadien et chez MM, JOINMUSSON & Cie.
Setronve dans les bonnes Pharmuei-s du Canada.

3 jur. 1S63.

PARFUM
L'HEMISPHEREOCCIDENTAL,

EXTRAIT DE FLEU

Ageul peuétaux pour ie Canada ;

“TITRE

C.0:PERRAULT,
Avocat,

RUE SAINTVINCENT, 24,
MONTRLAL.

COURS PRATIQUE-DE -DESSIN

N. BOURASSA,
11;{RYE ST;SIMON,

rolongatibndeIa Rue St.Gedege, prés le Col-
Poen le Bhe0reh.p

JB. BROUSSEAU,
AVOCAT,

No. 30, RUE ST..GABRI
2 sept. :

ELIE AUCLAIR,
AVOCUAL,

No. 29, Rue St. Lauret.

pe
DEMENAGEMENT.

Le soussigné avertit le public que, depuis le
1er Mai dernier, ll i a transporté son

Magasin de Miroirs
AU

No. 36, Grande Rue St. Jacques.

Miroirs:
Miroirs! :

Miroirs!!!
Fiant ce qu’il y n de plus élégant et convenable
dans ce genre de Fournitures pour faire des

PI BSISINS.
{ls sout en grande varieté chez

A.J. PELL,
No. 36, Grande Rue St. Jacques, No. 36

—AUB)

Vepunt d'être rogue, une consigualion de
peintures à l'huile encadrées dans des cadres
élégants ; on en disposert à bas prix.
22 déc.

x

EL.

aa-111
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FONDSPLACE...
REVENU ANNUEL...........
FONDS PLACE EN CANADA

COIN DE LA PLACE D'ARMES 
HENRY CHAPMAN, Ecr.
li. J.S. MAITLAND, Ecr.

d'Assurance Unity,

vemine n'exigent pus cette forme),

ü février,

Tod ghd sgn

EDITION

 

COMPAGNIE D’ASSUR
, ; »: ; BE . 2 a À

LIVERPOOL et de LON
Sur la Vie et contre le Feu... …,

CAPITAL ....…....…....….…..…..rsaïoe…nese..…...++"810,000;,000

Comite des Directeurs du Caizuda
T. B. ANDERSON, Êcr,, Président.

ALEXANDER SIMPSON, Ecr., Dépulé-Présilent.

HC 2 wed} i

Prt * oT

als a TE
; 0: '

‘py

ledaddy fer +

DiPioAUET.
Nos. 43, 44, 46, RupNotre-Dame,

MONTREAL.

liorationsconsldérables, offre4satidmbreu
clientèle, à des PRIX ¥
DICAMENTS usités.

des malades, GRATIS pour coux qui achètent
les Remèdes.

NOUVEAUX MÉDICAMENTS r
cemment reçus de Paris :

Siropde Flou,

&

Sirop de Lamouroux,
Oolchique de Vocheux, - !

Hob Boiveau Laflecteur,
et Blayn, i
PapierEpispastique No. 1, 2 et 3,
giquede Pelletier, :

Odoutine de Pelletier,

Papier Fayard

Elixir odontal

Bandoline,
Pilules de Vullet,

« de Lactate de Fer,
«  d'Indiue de Fer,

Le Restaurateur de la Chovelure du Dr. Paradis,
Parfumeries de tous genres,
Cupsnles de Raquin,

“ de Baume de Copuhu,
8 d'Huile de Cubebe,
of « de Castor,

Perles d'Etler,
« de Ohlorofornie,
de Térébenthine,

Bandnges imperceptibles «le toutes espèces pour
Hernies

Urinoirs en Onoutehoue,
Ainsi que tous les Médicaments et Préparations
pharmaceutiques en vente chez les autres Phar-
imaciens,

PICAUL'et FILS,
Nos. 42, 44, 46, Rue Notre-Dame,

KJSouls Agents en Canuda pour les célèbres
Capanles de Copahn et Oubebe de Cuuhaupe.
4 mars. 39

+

 

NOUVELLE

Boutique de Teinturier.

Lu seule BOUTIQUE en Canada ou le VIEUX
peut dro rendu NEUFsoit par la TEINTURE,
soit par le DEGRAISSEMENT, est à l'Etablis-
ement de New-York de BRE

J. BEAKE otQIX
No. 204, RaeNotre

 

*

Dame.
34 20 fév. “: 19:“i 2
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-6,600;000
50,000

Bassnsse sensor ae se sa

“256:000
a...00 s 0000

…............

Bureaux Principaux :
No. 1, DALE STREET, LIVERPOOL.

20 et 21, POULTRY, et 28, REGR
ET GRANDE RUE ST. JACQUE: VONTREAL.

NT STREETS, LONGL Lo.

JAMES MITCHELL, Kcr.
HENRY STARNES, Ecr, M. . P.

J. H. MAITLAND, Ecr, Secrétaire-Résident.
G.F. C. SMITH, Assistant-Secréluire-Résident,

BUREAU PRINCIPAL:-—-Branche du Canada, Montreal.

CETTE Compagnie, ayant pris les Afinires de l'Asaurance Unily contre le Feu :—Avis est
perlos présentes donné aux Personnes qui ont de, l’olices drug cetto dernière Association quo la
Compagnie d'Assurance de Liverpool et de Londres garantit les dites Polices de Campagnie

>

Quant aux Polices qui se terminent le où après le ter Décembre prochain, 11 ser: nécessaire
de leur attacher une FORME de GARANTIE(c'est-âdire nae Police de Liverpool et de Londres
portant le No. de l'Office), «qui sern fournie, sur demande, 4 aucun des Agents de la Compagnie de
Londres et de Liverpool en Onnada, où au Secrétaire-Résident À Montréal. (Les Polices de No-

J. H. MAITLAND,
Secrétaire- Résident.

na-128

 

Coup

Toutes peftes raisonnables sont promptement
reuco en Angleterre.

aux nsaurés.
Aucune charge pour police ou transport

Les avantages suivants sont offerts, parmi un
personnes qui se proposent d'assurerleur vic.

‘Caux favorables de premium.
Une grande réputation de prudence et de ju

ration de toutes les questions qui concernent

Perd pas eu police o’il

Participation de profits par l'assuré, s'dlevant

des profits aura Liou en 1860,

Montréal 16 janv. 
IVES & ALLAN, 60 et 62,

5 a 12 5
K2"Les OUVRAGES

- a " < a

de COMMANDE et
stricte bttention. ° F ° 13 avril,

Ou ne charge pas pour les eccaux et les polices.
Rémunération du Médecin payée par la Compagnie.

Pour Rcterence Medicale---W. E. SCOTT, M. D.

Clotures.deFer,

AGNIE

D'ASSURANCEROYALE
Capital... .....DEUX MILLIONS STERLING

ET UN GRAND FONDS DE RESERVE.

DEPARTEMENT DU FEU.
CETTE OOMPAGNIE continue 4 ASSURER LES BATISSES ET AUTRES PROPRIETES de

TOUTES DESORIPTIONS contre PERTES ou DOMMAGESpar le FEU, nux conditionsles plus
favorables et aux taux les plus bas qui soient chargés par aucune des Compagnies anglaises.

réglées sans déduction où discompte et sansréfé-

Le grand "Capital et la direction judicicuse de cette Compagnie, offrent Ia plus grande’ sûreté

DEPARTEMENT DE LA VIE.
grand nombre d'hutres, par cette Compagnie aux

Parfaite sécurité pour remplir fidèlement ses engagements envers les teneurs de polices.

pement ct lu plus grande libéralité dans la considé-
es intéiôta des assurés.

ll est alloué trente jours de grâco pourle paiement et le renouvellement des premiums et l'on ne
a eu fauto sans intention.

Les polices qui écholeut sans le paioment de preminms peuvent être renouvelées dans les trois
mois, en payant le premium, avec une amende de dix chelins par cent, sur la production do preî-
ves satisfaisantes de la bonne sunté de lu personne nsaurée.

uux deux tiers du montant net.
Do forts bonus out été déclarés en 1835, 5 € montant à £3 par cent par nnnée, sur, ln somme

assurée. vtant sur les âges do vingt à quarante, 80 par cent sur le preminm. La prochaine division

H. L. ROUTH, Agent-
Le soussigné a l'honneur d'informer le public qu’il à transporté gon Bureau dans colui de la

ROYALE,Bâtisse de l'Assurance Royais, chez H. L. Rouru, Ecr., Agent.

J. LEANDRE SRAULT
Assistant-Gérant, Département Français.

19.

 

Rue de la Reine, Montreal,

CLOTURES # FER ET OUVRAGES-DE FANTAISIE,
 

pour Cimeticre.
toute espèce de NOULURES recevrontIa plus

€

Qu 2.4%) Famer + #14 A ui

lSEMI-QUÔTIDIENNE:

Oct ETABLISSEMENT, ayant subi des amé-{--
{ODERES, tous les ME- |:

Attention toute particulière à la consultation § x

os on

fietn400le
8 why
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 CHES Ln 0
Célébres: Amers

. Gee . DE. 41e 4 44 |

NY PTV NEN 1

HOSCETTER.cd A, A AdAWE

. lt | R Tm we te 87, | }

Lisez et Réfléchissez !|
Croyant que des faits d’unehauts importance

pourlà santé et lé comfortdù public,et qui peu-
vent être vérifiés à tout Instant en a‘adressant
aux personnes qui voulent Lien. témoigner dé
leur exactitude, he doivent pus être tenus sous
le boisseau, lès soussign'és publieht plus bas deg
certificats d'une dite récente sur lesquels ils in
vitent l'attention du pouple , et en même temps
ils prient instamment les lecteurs qui pourron
se trouver intéressés au sujot de sè mettre ©
communication avec les personnes et de b'assu-
rer d ‘exactitude des détails donnée.

OELEBRES
Amers de Hostetter

Brooklyn, N.-Y., 28Mal 1863.

MM. Hostetter et Smitli:
Messieurs,—J'ai fait usage de vos Amers du-

rant les aix dernières sermaines, et je crois que
mon devoir vis-à-vis de vous et du public we
commande d'exprimer hautementle bien qu’ils
m'ont fait. Je n’aï jamuis écrit une réclame
pour qui que co soit, et j'abhorre tout ce qui sent
la blague. Vos Amers ne peuvent et ne doivent
pas être mis sur le même pied que les nostrums
du jour. Ils ne sont pus annoncés comme pou-
vent guérir toutes les maladies, mais ils sont
annoncés comme un puissant allié de la nature
pour alléger et finalement extirper les infirmités
inhérentes à notre nature, ct cela ils sont capa-
bles de le faire. J'avais été indisposé pendant
deux mois, c'est co qui m'arrivait tous les prin.
temps. J'étais billeux et souifruis de 1a difliculté
quej'avais à digérer ; nonobstant, il me fallait
remplir les devoirs de mon ministère. J'étais
faible, j'avais le teint jaune, peu d'appétit, et
j'étais obligé de garder le lit. Aussitôt que j'eus
pria de vos Amers pendant une semuine, mon
teint g'éclaircit, mon appétit revint, et muinte-
uant je remplis mes devoirs avec plaisir, étant
debarrassé de cette torpeur qui me les rendait à
charge. Quand je prenais de vos Amers, je me
sentais revenir chaque jour. Ce sont desfaits.
Chucuu es fera son profit.

Votre respectuex, etc,
W. B. LEE,

Pasteur de l'Eglise l’resbytérienne de
Greene Avenue.

CELEBRES

Amers de Hostetter
Prospect Cottage, Georgetown, D. C.,

2 Avril 1863,

MM. Hustetter et Smith :
Messiours,—J'ai besucuup de plaisir à ajouter

won témoiguage à ceux de beaucoup d'autres
en faveur de vutre excellent remède. Plusicur
aunées passées surles bords d’une rivière du
Sud et Luo trop grande application & des tra.
vaux littéraires avaient tellement épuisé mon
système nerveux et ruiné mms santé queje suis
devenu un martyr de la dyspepsio et des mau
de tête nerveux qui me faissient souffrir à des in-
Cervalles rupprochées et défisient tous les Re-
môdes de la Muteiie Medieu. Jen Atulg arrivé
à lu conclusion que rien autre chose qu'ün chan-
gement complet de résidence et l’ebandon de
Iues travaux pouvaient me ramener à la santé
Un ami me recommanda les Amncre de Hostet*
ter. J'en nchetai une bouteille pour en’ fuiré
l'expérience, Cette geulo bouteille suffit pour
me cunvnincre quej'avais enfiu mis la main sur
la médecine qu'il mefallait. Le soulagement
que vos Âmers m'out donné est complet. Ilya
deja quelques années depuis que j'ai, pour ls
premiere fois, essayé les Amers de Hostetter, et
il n'y a rien de plus juste pour moi que de di
que cette Préparation est telle qu'on la recoime
mande, C'est le meilleur cordial pour les fa.
milles, et nous les préférons à n'itnporto quoi
quels stimulants ; nous en. fgisons usage dan
tous les cas de maladies uerveuses, bilieuses ef
dyapeptiques, pour la fièvre et pour le mal de
dent. Si ce que ja viens de dire peut engager
les personnes atteintes do la dyepepsio à en faire
usage,je crois que j'aurai fait du bien.

Je demeure, Messieurs,
Votre respectueu

E. D. E. N. SOUTHWORTH.

CELEBRES

Amers de Hostetter

{

MM. Hostetter et Smith:
Messieurs,—Voulez-vous me faire le plaisir de

me fuire parvenir par l'exprès une demie-dou-
zaino des Amers de Hostotier, avec le compte,
que I règlorai à In réception de votre médecine,
quo jo ne puis me procurerici. Si j'en avais en
quantité, jo pourrais tout vendre sans delai, vu
qu'ils sont reconnus comme le meilleur remède
pour le traitement des maladies qui prennent
leur origine dans le dérangemont de l'estomac:
J'ai fait usage et ai venduceut différentes espè-
ces de médecines brevetées, mois vos Amers
sont supérieurs à toutes les Préparations que je
connais. Vraiment, ilne devrait pas y avoir un
suldat qui en manquât, fut-il des plus robustes,
parce que vos Amera ne reataurent pas seule-
ment, muis préviennent les maladies auxquelles
sont sujets les soldats. J'ai été affiigé par une
indigestion chronique, ct aucune médecine ne
m'a apporté le soulagement de vos Amers, et

‘Nouveau Oump des Convalescents,
Près Alexandria, Va.,

24 Mai 1863.

’ ; Jeapdre quo vous m'expédierez vos Amers sans
nl.

Trés-respectususement,
Votre, etc.

SAMUEL BYERS, Hosp.

Préparés par HOSTETTER et SMITH, Pitts-
burg, Pa, E..U.
A vendre par tous les Droguistes.
Agents pour Montréal :—Davins et Bolton,

Lam fongh et Campbell, A. G. Davidson, K.
Campbell et Oie., J. Gardutr, J. A. Harte, H.
R. Gray, Picault et Fils, et par tous les Dro-
guistes du monde. a
3 août. as

D" MATHIEU,
DAXTISTE,

AU COIN DES

Ruos Notre-Dame etSt. Vincent,
Au-dessus du,M usin de M. Besudry,

agclenne alson Boivin. ‘

EN FACE DU PALAIS DE JUSTICE.
Daept, an-114
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Trente années d'expérience ont établi la célé-
brité de.la SALSEPAREILLE de BRISTOL

comme Fameux Remede pourin Scrofule
et pour toutes les Maladies ulcéretiaeson lea

Eruptions. Le monde sait quo ses effets duns
ces Muludies sont

D'arreter 1a suppuration,
De purifier les chairs,
Defaire disparaître les demangeaisons,
Deprevenir les aocretions,
De'donnerde la vigueur au systeme,
De purifier les fluides

ET

De cuirasser la constitution.

ELLE ECARTE LES DANGERS DES

Changements de la temperature,
Mauvaises exhalaisons,
Vents insalubres,
Pluies continuelles,
Chalours incommodantes,
De l'insalubrite de la terre

ET

 

De l'eau deletere. |

Durant le Printemps, 1’Ete, ct une par-
tie de Automne, In vie d'un grand vombre
se trouve en danger par ces diverses causes de

maladies. La meilleure sauvegarde, la défense

la plus excellente contie elles eat la SALSE-

PAREILLE de BRISTOL. On devrait on faire

usage pendant toutes les saisona qui occasion.

nent des muladies, soit comme Brouvage
habituel ou pour la Diote. Deux cuillérées
à thé prises duns un verre d’eau trois fois par

jour, donncront de In vigueur au système, et le

tnettrout à l'épreuve des désordres qui résultent
des cas ci-dessus mentionnés. lu SALSEPA-

REILLEde BRISTOLest indubitablement

Un stomachiquesalutaire,
Un bon remede contre les impurites,
Un Antidote contre la malaria,
Un proventif do 1s debilite, ~~ .
Un Remedo contrel'opuisement,
Un extirpatour des maladies

‘ KT
Un puisantailie de 1a nature...

Il permet au Système
Do châsser los Aovros intormittontes,
De s’epargner dos opidemies de l'Ete,
Do provouls les attayuos LLUILSUSSE,
De deficr les maladies des Boyaux,
Ds prevenir la diarrhes otla dyssenterie.

De tenir la dyspepsie en respect.

L'esprit public n tellement été surpris des
gnérisons mervellleuses opérees par ln SALSE-
PAREILLE de BRISTUL, dans des cas de ma-
ladies graves, que ses vertu- comme préventifet
restaurateur Ont passé quelque ped inapperçues,
Ses tendances sont de recruter l'énergie endor-

mie, de rafraîchir l'esprit animal, de donner de
l'activité au tempéramment et de prolonger la
vie. C'est aussi on reméde prompt et efficace
pour les maladies suivantes:

Dartres et Boutons,

foneu
Eruptioncna,
Enflures;repoussantes

ET

Mauvais Teint.

 

Le mineur et le pionnier,
Le voyageuret le touriste,
L'ouvrier fatigue,
Lepale ot sedontaire’etudiant,
Le cultivateur ot le citoyen,
L'enfantiaubasage .

ET

La femme etle mere
Trouveront que la SALSEPARBILLEde BRIS.

TOL donne de la force, de la vitalité, que cof
un cordial qui régularise et purifie et qu'on n
peut trouver son 6gal dans In Materia Medica ou

dans les prescriptions de la pharimacepée. Ayant

expliqué ce qu’elle est, il ne serait pas hors d'à pro-
pos de dire ce que la SALSEPAREILLE de
BRISTOL n'est pas.

Elle ne contient pas de mineraux,
Aucun poisonnarcotique,
Aucun agent corrosif,
Aucun Ingredient dangereux,
Rian,antre choses. ;

Que des elementsvogotaux rares

D'ONE

Puissance curative extraordinaire.
Avec chaque Bouteille so trouve 1a narration

de cures extraordinaires (certifiées par des oi-

toyensdistingués ot des hommes de profession
de premier ordre) qui forme le document médi-
cal le plus curieux et le plux intéressant qui ait
été publié dans ce siècle.

Seuls Fabricants: LANMAN et KEMP.

Nos. 69, 71 et 73, Water St,
New=York, BU.

La Salsepareille de Bristol edt en'vebteches
tous les pharmaciens du Qsnada. |, ;

Agents à Montréal :--Devlns et Bolton, Lam-
plough et Campbell, -R.- Campbell et Oie,, J.
Gardner. J. A. Harte, A. G:‘Davidson, H. R.
Gray, Picault et Fils, et par tous les dfogaistes
du monde.

23 fév *26
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Pilules ‘d’Hollowa,,
no

Soyez dans la joie. Vous pouvez être Baye

PAR L'USAGE DE

ent d’Holla:
—  L'histoire de ces grands Rem

‘wélation médicale la plus étu.
monde ait jamuis eu conualssanc-
le fait extrômement important à
et dana n'importe quelle inter:
existe, les propriétés de désinf.-

:| blissement et de santé de ces Pil):
à lu guérison la plus complèw, et ©
guent, elle sont les

Grands Ambassadeur.

Santé au Genre humain,
Ce n’est pas une histoire écrite

ni puisée à la source de l'expérien ;
ton, Elle couslste dans la compilation de u E
moignnges des malades de différents Pañi<y Ë
donompdont aucune découvert §;,
Depuis l'ocigine du monde n'a. iEbaby, pe en chai
Cès SuprêmesRemèdesconny |
et employés par toutle moy, €:
de, sont une Grace pour la #
malades.
Le mauque de médecines capables de faire f,

ce à toutes les malndies qui dévorent hum;
té, de médecines libres de tout mélange mi
ral, 8e faisait vivement sentir lorsque ces prb,
cieux remèdes furent donnés au monde; ly
Pilules d'Hollowuy aont devenues le remède ithe
mille chez toutes les nations. Leur attribite
de prévenir aussi bien que de guérir; elles ay
quent la racine de la malndie, et en fnizant ai.
isparaître la cause premivre de cette ralats

elles rétahlissent l'énergie chancelante du sn.
tème, et soutiennentla nuture dans sa réformer,
tale et fonctionnaire.

Les désordres d’Estemac

Sont les sources des maladies les,plus mort,;
les. Leureffet est de vicier tous les fluides à!
corps et d'introduire le poison dans touts |
artères de la circulation. Maintenant, que
est l’opérationfdes Pilules? Elles nettoyent ni
‘entrailles, régularisent les poumons, remettent i
sa condition naturelle l'estomac relaché et &zité,
et, agissant sur,le sang lui-même, elles tangent
l'état du système malade en un système pei
de aunté, en exerçant un effet simultané
toutes ses parties et sur toutes sea fonction,

La femme, dans toutes ses mf-
ladies

Est invitée à tenter les pouvoirs régulatf:fE
restoratifs de cette excellente préparation. de;

Parun hogy, :
ce d'une py

 

verra que les l’ilules sont une suuvegarde uf.
tive contre toutes les conséquences fatules. LE
les sont aussi recommundées avec confi
comme étaut un spécifique sauveur dans took.
les maladies particulières aux femmes. ;

Qu'il soit bien compris

Que tous ces avancés peuvent être prouvés !
tout temps pur les témoignages écrite (dep
un quart de siècle) par plus de 10,000 témos
rréprochables. :

|Maladies bileuses, &c., &c-

Sous,n'importe quelle forme qu’elle se jr-
sente, la mnladio de la bile est exterminée ze:
ce remède irrésistible. Les désordres ordinaèm,
des organes provenantde la bile sont indig’
par ls douleur quel'on ressent au côté droitt:
entre les épaules, le teint juune qui recouvre}:
blanc des yeux, la faiblesse et Ia débilité &:

ls sont vaincus par ce remède avec une célé:
qni étonne les patients ot leurs amis. Quel

   
!

revourrent avec confiance à ce puissant age
anti-bilieux, et ls restauration de leur st:
quasi que l'activité en seront le résultat inv-

e.

80,etc.

duestprribles douleurs corporelies
qui caractérisent la Dyspepeie sou
Hes parles Pilules. La Dinrrhée
LAlpn, les maux de t8te, Ia postrnt:-
es spuswes, log affections do jou.
des matadies internes, par quely
soient provoquées, codent à l’inil 1
fiméde «xtruordinaire ‘ame
la,dyspepsia ot po “ways
‘chent, on duit tü.jvurs recuvils à ©

 
de traitement ont failli.

Les Pilules d'Holloway sont le moilleur rt;

connu dans le monde pourles maladios suivastt
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Astluxes, Maux de Tète,
Muladies dos Intestine, Indigestion,
\Rhumes, Influenza,

Meux de Gorge, Inflammation, .
Maux d'Estorac, Faiblease Intérieur, +
Constipation, Maladie des Poumon,
Dyspepsie, Faibleseo des Esprits,
Diarrhée, Piles,
Hydropisie, Pierre et Gravelle,

Débilité, Symptômes Secusdiire le
Fièvres, Affections Vénérientés
Maladie des Fermes, Infiammations de tou!

‘sortes.
EN & a... : .
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{oe¢ Vendues aux établissements du ra o BE
HouLowat,80Maiden Lane, New.Yor cit
ré 2 6t,qhex tous les phare 6 À
les vendeurs deen es des Etats-Unis si
mandecivilisé, en boîtes de 26 cents, 674% RE
ot npepissire chaque. tespls ’
E3705. ¢parganbeancoup en achetant :

odes. nL . dal
N. Bi+-Des direpaiona que ls conduite

tients, vis-à-vis de cet onguent pour cbs9
demsladie, accompagnent chaque boîte.

20 sept.  


